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OUI, OUI... VOUS AVEZ BIEN LU !IL S'AGIT BIEN P'ALPHA 22 ! MAIS ALPHA 22 
N'EXISTERAIT PAS SANS SON GÉNIAL MODÈLE … DELTA 99 QUE J'AI RENCONTRÉ 
FAR HASARD ! J'ÉTAIS ABSOLLIMENT DÉCOURAGÉ .….. 








4 QUE C'EST DUR D'ÊTRE UN GÉNIE PE LA CHEZ LE PREMIER ÉDITEUR... = 


RANPEPESSINÉE ET PÔTRE AUS) LAMENTABLE ,JEUNE HOMME !JE Vous 
INCOMPRIS ! BON !J'ESPÈRE QUE CETTE =NTABLE , = : JE 
FOIS,ILS VONT ACCEPTER MES PESSINS... ÉONSEILLE LE CHANGER DE MÈTER : 
J'AI BESOIN LE FAIRE UN BON PÉJEUNER ! 


JE NE VEUX PAS DE 


CE TORCHON ! 
auoi ?! VOUS APPELEZ ÇA UN 


SCÉNARIO ?! POUAR ! 


PLUS TARD, AVEC SON AMIE 
ÉTUPIANTE EN SOCIOLOGIE ... 


NE TE LAISSE PAS 
DÉCOURAGER , ARTHUR ! 
JE SUIS SÛRE QUE ÇA 
INIRA PAR MARCHER ! 
ET CE JOUR- LA ,TU 
RÉVOLUTIONNERAS 

LA BANLE PESSINÉE ! 








vA! PRENPS UN AUTRE CROISSANT | JE CE C T EXACTEMENT CE 
FEUX ENCORE T'OFFRIR ÇA ! c = CHAIS...ILS VONT ME 
= R IOPÈLE POUR MON 


BEAU TRAVAIL (JE SUIS UN PASSIONNÉ 
PE BANDES DESSINÉES | 


OH MERCI LS SONT SYMPATHIQUES ! DT" . 
BEAUCOUP | ce ET EN PAUS NOUS ALLONS à 
SERA AVEC JOIE | 4  ÉPOLIVOIR PASSER UNE 
AVEC PLAISIR ! FIN DE SEMAINE, 

BIEN NOURRIS ! 


BON, IL FAUT QUE, 
J'AILE À MES COURS ! 









EN MARCHANT, L'IMAGINATION D'ARTHUR 
TRAVAILLAIT ! 
FF RE 
Nix 
\M4 Q 
Cet 
}) 





We 


DST 
VAL 
fe 















CEPENPANT, à L'INTÉRIEUR DL BÂTIMENT... 


VITE, LES GARS !FILONS 
L'ALARME EST PÉCLENCHÉE | 


I À LA CAMIONNETIE !! 
JE VOUS COUVRE ! 


p 

TROP TARD |JETEZ VOS 

Ù ARMES VOUS ÊTES 
CERNÉS !! 


ATTENTION lin | CE 
JEUNE GARÇON 
PÉTRIFIE ! C'EST UN 
TÉMOIN | IL FAUT LE 
FAIRE TAIRE ‘ 


ÇA vA ÊTRE VITE 
RÉGLÉ !! 





OHlmes 
MAINS ÎMES 


car UN JEUNE PESSINATEUR PE TALENT, 
QUI SE TROUVAIT SUR PLACE ,POURRA, 


DÈS QU'IL AURA RETROUVÉ L'USAGE LE 


SES MAINS, NOUS FAIRE LE PORTRAIT 
DE CES HOMMES ! 


LE PROFESSEUR LARKINA, DIREC- 
TEUR PU CENTRE D'ÉTUPES 
CYBERNÉTIQUES, À PÉCLARÉ QUE 
LES BANDITS ONT PÉROBÉ PU 
MATÉRIEL DE VALEUR |! 
CEPENPANT, IL PENSE 
QU'ON POURRA 
RETROUVER 
FACILEMENT LES 





[NOUS LUI SOUHAITONS UN PROMPT 


RÉTABLISSEMENT ET 
LA RÉUSSITE DANS 
SON MÉTIER ! IL 

LE MÉRITE !! 


ALLO ! au !PASSEZ- Moi 
ARTHUR C'EST URGENT, 
JE SUIS SON ÉPITEUR! 


AUSSITÔT LE 
STANDARD 
DE L'HÔPITAL 
OÙ ARTHUR 
AVAIT ÉTÉ 
TRANSPORTÉ, 
FUT ASSAILLI 
D'APPELS … 





+. JE NE PEUX PAS LUI PARLER ?| QU'IL 
M'APPELLE ! JE LUI FAIS UN CHÈQUE 
EN BLANC | 


JE LE RECEVRAI QUANP 
IL VOUPRA | SON PRIX 
SERA LE MIEN ! 


QUELLE IMPRUPENCE | LA TÉLÉVISION N'AURAIT JAMAIS DÜ 
ANNONCER UNE TELLE NOUVELLE ! CA VA ATTIRER PES TAS 
D'ENNUIS À ARTHUR !ILY A AUTRE CHOSE QUI M'ENNUIE !.. 





LE CERVEAU ÉLECTRONIQUE QUE 
CES BANPITS ONT VOLÉ EST UN 
MODÈLE RÉVOLUTIONNAIRE , QUI, ENTRE 
LEURS MAINS ,REPRÉSENTE UN 
DANGER TERRIBLE POUR L'HUMANITÉ ! 
VE NE COMPRENDS PAS LE CALME PU 
PROFESSEUR LARKINA ! 


CES ENFANTS 
SONT 
SYMPATHIQUES 
ET JE SUIS 
CONTENTE QUE 
TU T'OCCUPES 
P'EUX ,PELTA | 


PENCANT MON ABSENCE, 
J'ESPÈRE QUE TU VAS 
ME PRÉPARER UN PE 
TES PLATS PONT TU AS 
LE SECRET, LU !JE 
CROIS QUE JE VAIS 
REVENIR AVEC UNE 
FAIM PE LOUP | 





LA NUIT TOMBÉE ,UNE VOITURE FRANCHIT À 
TOUTE VITESSE L'ENTRÉE PES URGENCES 


PE L'HÔPITAL... 


S LA HÔPITAL 
APE nf | PELEVUE 


NOUS N’AVONS PLUS QU'A 
ATTENPRE !NOS COMPLICES 
SE SONT MÊLÉS AU 

PERSONNEL DE L'HÔPITAL | 


…( LES MAINS EN L'AIR | ET 
PAS DE BÉTISES |! 





VITE! C'EST UN ACCIPENT 
DE LA ROUTE... MONTEZ - 
LE AU BLOC PE CHIRURGIE ! 


PRÉPAREZ LE 
BLESSÉ ! 
J'ARRIVE ! 


ET TOI, MA JOLIE TU VAS 
NOUS CONDUIRE AUPRÈS 
DE CE JEUNE BLANC-BEC , 4 

QUI FAIT TANT PARLER PE LUI ! 
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VOILA POUR T'APPRENVRE 
À INSULTER LES DAV TS | 





D , D - (4 
ZT FA : 
QE 
INA \ 








LA! C'EST MA VOITURE | AUÔ, DORA! UN INDIVIPU 
MONTEZ VITE | BLOND NOUS À ATTAQUÉ S 

IL S'EST ENFUI AVEC iE 

GAMIN ET SON AMIE 


...ILS NOUS ONT ENFERMÉS D FERME TON BEC,CRÉTIN ! 
EN ATTENDANT QUE LA - JE SAIS CE QUE J'AI A 
POLICE ARRIVE !OUVREZ FAIRE !TÂCHEZ PE VOUS 
LES YEUX ET ESSAYEZ TIRER DE LA NOUS 
PE iES ARRÊTER !! 4 NOUS RETROUVONS À 
LA MINE ! TERMINÉ !! 


lQU'ATIENDEZ- VOUS EXACT, ARTHUR !TON MAIS POURQUOI ? VOULEZ-VOUS ÊTRE 
POUR DÉMARRER, IMAGINATION TE 


71 
DELTA ?.. ON PIRAIT SERVIRA DANS TON , ! 
QUE VOUS VOULEZ f MÉTIER, MON TU VAS LE SAVOIR 


1 
VOUS FAIRE À GARS ! BIENTOT !! 
REMARQUER POUR 





QUELLE CHOUETTE HISTOIRE, JE VAIS 
POUVOIR ÉCRIRE ! 


OUAIS ! S'ILS T'EN 
LAISSENT LE 
TEMPS, ARTHUR ! 


... MAIS POURQUOI TU VAS VOIR ! 
VOUS ARRÈTEZ- < J'ÉTEINS LES 
-VOUS , PELTA ! ? PHARES !.. 


AH!1Es voua! 
LS SONT TOMBÉS 
PANS LE PIÈGE !! 


ÉCRASANT 
A FONP 
L'ACCÉLÉRATEUR, 
DELTA SORTIT 
PE LA 


ÿ 
Ÿ 
Fr: 
dir. 


L 


si 


BON !'IL EST TEMPS QUE 

JE TROUVE UN ENPROIT 

APÉQUAT !TIENS, ICI ! ÇA 
FERA L'AFFAIRE !! 





OHH!LA VOITURE Ÿ OUi | ON VA MONTER ..£T NOUS POSER 
PE QUELQUES q ICI EN ATTENPANT 
QU'ILS NOUS 
DÉPASSENT !! 


A [ 
nl 

EsT Fair !! ? LES PRENDRE 
EN CHASSE ! 


+. AVEC CE MOTEUR SUPER SILENCIEUX ET SANS LES 
S,LS NE S'APERCEVRONT PAS QUE NOUS LES 
SUIVONS ….ILS NOUS CONPLIRONT AINSI JUSQU 'A 
LEUR REPAIRE !! 


* HE 


ù 


F Le 
et & 
‘- 





.… CES BANPITS SONT EN 

POSSESSION P'UNE ARME 

TERRIBLEMENT DANGEREUSE ! 

NOUS PEVONS LA RÉCUPÈRER 
A TOUT PRIX ! 


PAS PE POUTE | 
> NOUS SOMMES  < 
{| suivis ! 


..DE TOUTE FAÇON, 
JE LEUR RÉSERVE 
UNE RÉCEPTION 

A MA MANIÈRE ! 


JE NE COMPREN?S PAS COMMENT 
LS PEUVENT SE TROUVER 
DERRIÈRE NOUS ! 





PÉSESPÉRÉMENT, PELTA PONNA UN GRANP COUP DE VOLANT... 






PU BEAU TRAVAIL | DESCENPS 
ET REGARDE S'ILS SONT 
ENCORE EN VIE ! 





A LA MINE, 
L'APPEL RESTAIT 
SANS RÉPONSE .… 


AULÔ | RÉPONDEZ | 
M'ENTENPEZ-VOUS ? 


ALORS,UNE MAIN ÉTRANGÈRE S'EMPARA DE AU, ict 
L'ÉCOUTEUR... PR LA MINE 
7 — 


ENFIN | J'AI CRU 

QUE VOUS 

ÉTIEZ TOUS 
MORTS !! 





IL ME FAUT UNE VOITURE 

IMMÉDIATEMENT !JE VAIS 

VOUS DONNER MA 
POSITION !.. 


iS NE SONT QUE 
LÉGÈREMENT BLESSÉS, 


D MADEMOISELLE !LS VONT 
ÊT REVENIR BIENTÔT à EUX ! 


PARFAIT | ATTACHEZ-LEUR LES MAINS N [QUELQUES INSTANTS PLUS TARP, UNE 
ET ATTENVONS QU'ON VIENNE LES GROSSE MERCÉVÈS QUITTAIT LA VIEILLE 
CHERCHER ! . 7 





C'EST PIERRE ! 
LEZ VITE 


EN EFFET ICE PAUVRE PIERRE N'ÉTAIT PAS 
DU TOUT EN ÉTAT DE VENIR ! 


QUE S'EST-IL CSA BOUH! c'est 
PASSÉ ?! g c £ 


LORSQUE 
DELTA 99 
ET SES 
PEUX JEUNES 
REPRIRENT 
CONNAISSANCE … 





ÉCOUTEZ- MOI ! 
POUVEZ-VOUS 
PARLER ?! 

QUI A TIRÉ ? 


CEPENPANT, 
AU COMMISSARIAT 
DE POLICE... 


C'EST... TOMMY C'EST... C'EST LUI QUI NOUS AVAIT 

À CAFFELLI UN... CONTACTÉS POUR QU'ON VOLE LE 

LUN GANGSTER : CERVEAU ÉLECTRONIQUE !1L...1L 
A) TRAVAILLE POUR UN SERVICE 

L SECRET ÉTRANGER ! 
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LES TROIS HOMMES BLESSÉS À JE VAIS ÉCLAIRER 
L'HÔPITAL N'ONT PAS DIT UN MOT ! VOTRE LANTERNE, 
ET VOUS PROFESSEUR LARKINA, INSPECTEUR 
ÊTES TOLWOURS AUSSI SEREIN | 

BIZARRE ! 


LE CERVEAU ÉLECTRONIQUE EST MUNI C'EST À PIRE 
COMPRENPS 


D'UN SYSTÈME P'AUTO -PESTRUCTION 
QUI DOIT AGIR SIX HEURES APRÈS SA 


VANS 25° 
MINUTES | TOUT !! 


SORTIE DU CENTRE ! AUSSI NOUS 
N'AVONS PLUS QU'A ATTENPRE 
L'HEURE H !! 
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CEPENPANT, À LA MINE, TOMMY CAFFELLI AH 1e BRUIT D'UN 
ATTENPAIT SES COMPLICES .… MOTEUR ! CE SONT 


ENFIN! TU ES À MOI ! TOUT SEUL ! PLUS SÛREMENT EUX ! 
AUCUN TÉMOIN GÉNANT !IL NE ME 

RESTE PLUS QU'A ATTENPRE LE 

MILLION DE DOLLARS PROMIS !HA!HA!HA! 


BONJOUR, LES AMIS ! VOLA 
L'OBJET EN QUESTION ! 
VOUS AVEZ L'ARGENT !? 


S ŸvENs M'A JIM 
..VOILA TA PAIE | TOUTE EN CET ENGN Et TES 
PLOMB BIEN CHAUD ! d 
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JOE | TU ENTENPS ?! ON JIM! C'EST LE C'EST 0: ! 
() i AAO ! 
\ ça 


U GAZ 
PIRAIT UN BRUIT DE OH ! 
CAFETIÈRE ÉLECTRIQUE l!| ve s 
SORT ! Ÿ C 
LAN ARS 


IL ÉTAIT TEMPS QUE J’ARRIVE LIL FAUT VITE 
QUE JE LES SORTE PE LA ! 





AU MÊME MOMENT À L'ENTRÉE 
PE LA MINE... 
P ATTENVEZ-MOI LA ! 


LS SONT SEULEMENT ÉVANOUIS ! 
çA VA ÊTRE UNE BELLE PRISE 
A 


POUR LA POLICE ! ELLE NE W 
PAS TARDER À ARRIVER, ALERTÉE 


PAR UN SIGNAL RAPIOPHONIQUE 
PROVENANT PU CERVEAU ! 





RENTRONS, LES ENFANTS |! 

NOUS N'’AVONS PLUS HISTOIRE ET 
RIEN À FAIRE ICI ! 

L'AFFAIRE EST EN SOCIOLOGIE 
BONNES MAINS ! L = 


AS, Fi 
/ l 
{à a |A 


£\ 
à 
-..ET DELTA MANGEAIT ENFIN LE ; £ QUEL SUSPENSE, LU ! 
PETIT PLAT PROMIS PAR LU ! G + IL FAUT QUE JE 
TÉLÉPHONE À ARTHUR 
NN (= ET voa ! POUR SAVOIR d 
Ÿ À TABLE ! COMMENT L'HISTOIRE 
à ! A D'ALPHA 22 SE 
TERMINE ! 
per EACE Drm \ 
7 b 2 NZ 


CS 
ES 





L’ ABOLITION 
DES FRONTIERES 


DU TEMPS 


LES OECRETS 
PE? HOMME9 


DES 





L n'est pas facile, on le 

sait, de vivre dans le 
présent. Mais, à cette 
lumière, on peut imaginer 
les difficultés qu'éprou- 
vent les archéologues 
pour faire leur métier, qui 
consiste à s’'efforcer de 
percer les mystères du 
passé en se contentant, 
par la force des choses, 
des vestiges parcimo- 
nieux ayant bravé les siè- 
cles dans des terres sou- 
vent assez peu hospitaliè- 
res. Et, de plus, on le sait 
bien aussi, où sont les ter- 
res hospitalières, sinon à 
ceux, bien entendu, qui 
les font ? 


De temps à autre, cepen- 
dant, des circonstances se pré- 
sentent, plus heureuses que les 
autres, plus opportunes en tout 
cas : elles permettent alors ce 
grand luxe qui consiste à abolir 
les frontières du temps en met- 
tant en pleine lumière des civi- 
lisations depuis longtemps dis- 
parues, et naturellement sous 
un jour cru. 
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Des monuments, des objets, 
des corps, des sites entiers 
apparaissent alors tels qu'ils 
étaient il y a des centaines, des 
milliers d'années. Ils provo- 
quent l'intérêt général car ils 
sont alors un témoignage di- 
rect, spectaculaire. La mise au 
jour de Pompéi est sans doute 
l'exemple le plus frappant qui a 
ouvert toutes grandes les pa- 
ges sur des lointaines périodes 
qui ont passionné les témoins 
des anciennes civilisations. 

Moins connue en France, 
mais c'est sans doute une rai- 
son de plus pour que ce soit 
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assez fascinant, il existe ainsi 
une histoire extraordinaire des 
hommes des tourbières. Elle 
nous ramène deux mille ans en 
arrière, à cette époque cruelle 
où les anciens Germains sacri- 
fiaient certains des leurs aux 
dieux et déesses de la fécondi- 
té. 


HITCHCOCK AVEC NOUS ! 


Grâce à un acide spécial, 
l'eau des tourbières possède 
une étonnante propriété, celle 
d'empêcher la décomposition 
des corps. Et, depuis des siè- 


cles, une même scène plus 
qu'étrange, reconnaissons-le, 
se déroule périodiquement 
dans les tourbières d'Europe 
nordique, celles d'Allemagne et 
du Danemark en particulier. Et 
surtout, bien entendu, depuis 
la crise du pétrole !.… 


Cette scène a lieu au cours 
du printemps et de l'été, lors- 
que sont au travail des équipes 
découpant la tourbe qui sera 
utilisée comme combustible 
durant l'hiver suivant. Brus- 
quement, quelque chose 
d'inattendu se présente. On 
examine, au fur et à mesure 
que l'on dégage et. il faut bien 
se rendre à l'évidence, il s'agit 
effectivement d'un cadavre. 
S'il arrive qu'il ne reste parfois 
plus rien, on retrouve 
beaucoup plus souvent un 
corps entier et si bien conservé 
que seule une mort récente 
peut expliquer son état. On 
réfléchit, on déduit: voyons, 
cet homme dont on distingue 
les traits clairement, dont on 
arrive même à voir s'il est ou 
non rasé, il ne peut, à l'évi- 
dence, qu'avoir été victime 
d'un assassinat. Alors, immé- 
diatement, on prévient les gen- 
darmes. 


Mais toutes les autorités de 
police sont maintenant au par- 
fum : il est plus que probable 
que l'affaire n'est pas de leur 


ressort, mais intéresse les 
archéologues qui sont d'ail- 
leurs alertés d'office, en pareil 
cas. 


Depuis les premiers témoi- 
gnages que nous possédons — 
ils datent du XVIIe siècle — les 
tourbières d'Europe du Nord 
ont ainsi livré le chiffre im- 
posant de quelque sept cents 
cadavres. Et, assez tôt, les éru- 
dits — qui tenaient lieu de 
sommités scientifiques à l'épo- 
que — ayant étudié le problè- 
me, se sont rendu compte que, 
sauf quelques cas très excep- 
tionnels, ces hommes défunts 
n'étaient pas des contempo- 
rains mais bien des ancêtres 
éloignés. Pourtant, quant à la 
question de savoir pourquoi et 
comment ils avaient fini leur 
Vie dans la tourbe, elle fut plus 
longue et surtout plus difficile 
à élucider. 


C'est seulement récemment et 
en conjuguant toutes les res- 
sources modernes scientifi- 
ques que des certitudes ont pu 
être dégagées du brouillard 
des déductions. Parmi toutes 
les découvertes faites au fil du 
temps, l'une d'elles mérite 
d'être mentionnée. D'autant 
plus qu'elle fit sensation au 
Danemark tout en permettant 
de franchir une étape 
marquante dans la trouvaille de 
la vérité. 
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L'AFFAIRE 
DE LA TOURBIERE 
DE LA REINE 


En 1835, on découvrit un 
corps féminin dans une tour- 
bière du Jutland. Jusqu'alors, 
rappelons-le, dans un cas simi- 
laire, on se perdait en conjec- 
tures, les uns affirmant qu'il 
s'agissait du corps d'un Cim- 
bre, d'un Teuton, les autres ju- 
rant leurs grands dieux qu'il ne 
pouvait s'agir que d'un bohé- 
mien. Dans ce cas précis, un 
docte professeur crut devoir ou 
pouvoir annoncer une explica- 
tion irréfutable. Selon lui, cette 
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dépouille ne pouvait être que 
celle de la reine Gunhild, per- 
sonnage royal norvégien ayant 
vécu au Xe siècle — mais dont 
on ne sait toujours pas, en fait, 
s'il s’agit d'un personnage his- 


torique ou légendaire. On 
assure, en tout cas, que le roi 
du Danemark de l'époque, Ha- 
rald-Dent-Bleue, l'aurait attirée 
dans son royaume par une per- 
fide promesse de mariage et 
que, dès l'arrivée de la malheu- 
reuse, il l'aurait fait précipiter 
dans un marais profond. 

De fait, les coïncidences 
étaient peaufinées. L'examen 
des pieds, des mains de la vic- 
time prouvait qu'elle n'avait 


pas été contrainte d'effectuer 
des travaux pénibles, inélucta- 
bles pour la piétaille à l'épo- 
que ; par ailleurs, son habille- 
ment témoignait d'un raffine- 
ment hors du commun. Enfin, 
surtout, la tourbière, située à 
proximité de Jelling, la rési- 
dence des anciens rois danois, 
s'appelait la tourbière de Gun- 
nel. Donc, dernière parfaite 
coïncidence, il ne pouvait s'agir 
que d'une déformation de Gun- 
hild; c'était, bel et bien, la 
tourbière de Gunhild ! 


L'affaire mobilisa l'opinion 
danoise tout entière. Mais un 
étudiant, curieux de nature et 
bien décidé à ne pas se laisser 
enliser dans les brouillards du 
romantisme, réétudia le pro- 
blème depuis le point zéro et 
lança une véritable bombe : les 
conclusions de l'éminent pro- 
fesseur étaient totalement 
fausses ! 


Au vrai, le corps datait de 
l'âge du fer, et se rattachait à 
d'autres découvertes antérieu- 
res. Une vive polémique s'en- 
gagea, entraînant les esprits 
les plus éclairés. L'étudiant de- 
vait en sortir totalement victo- 
rieux. || s'appelait J.-J. Wor- 
saae et allait devenir le pionnier 
de l'archéologie moderne nor- 
dique. 


De plus, il avait donné une 
irréversible impulsion et, dès 
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lors, chaque nouvelle décou- 
verte allait apporter sa pierre à 
l'édifice de la connaissance. Au 
cours du XIXe siècle, on ras- 
sembla et classa ainsi avec un 
soin consommé les objets et 
vêtements retrouvés sur les 
dépouilles. En 1879, notam- 
ment, on trouva un autre corps 
féminin dans le Jutland. Cette 
découverte permit de réunir, 
pour le préserver, un habille- 
ment féminin de l'âge du fer 
également, et presque 
complet : une jupe à carreaux, 
une ceinture de cuir, une 
écharpe et un bandeau de lai- 
ne. Dans une des poches de ce 
vêtement, se trouvait un pei- 
gne en corne, caractéristique 
de l'âge du fer. 


Un peu avant, en 1871, on 
avait procédé, en Allemagne, à 
la conservation d'un homme 
trouvé à Rendswühren, près de 
Kiel. On opéra par fumigation, 
puisqu'il n'y avait pas mieux, à 
l'époque. La dépouille et la 
couverture l'entourant sont 
d'ailleurs toujours visibles au 
musée de la ville de Schleswig. 


L'HOMME DE TOLLUND 
A DEUX MILLE ANS 


Actuellement, l'étude et la 
conservation des hommes des 
tourbières sont conduites avec 


une grande rigueur, à la dimen- 
sion des résultats obtenus. 
Deux extraordinaires découver- 
tes faites dans les années 50 
en témoignent. 


Un jour de mai 1950, le pro- 
fesseur Glob fut interrompu en 
plein cours, à l'Université 
d'Aarhus. Des tourbiers ve- 
naient de mettre au jour dans 
la tourbière de Tollund, dans le 
Jutland central, un corps, un 
de plus. Mais, s'étant rendu 
immédiatement sur place avec 
ses étudiants, le professeur 
Glob prit des mesures de 
direction des travaux et, plutôt 
que de dégager le corps, il le fit 
transporter au musée de 
Copenhague, encore entouré 
de la tourbe protectrice. 


La dépouille pouvait alors li- 
vrer tous ses secrets. L'homme 
de Tollund reposait sur le côté 
droit, les jambes repliées 
contre le corps. Celui-ci était 
bien conservé et les extrémités 
en étaient d'une grande fi- 
nesse. Les traits délicats sem- 
blaient ceux d'un homme en- 
dormi, les yeux clos, les lèvres 
à peine serrées. On pouvait 
distinguer les poils de barbe et 
des cheveux courts, dépassant 
d'un bonnet de cuir. Il portait 
une ceinture autour de la taille 
et une corde au cou. On put 
analyser son dernier repas : 
vingt-quatre heures avant 





d'avoir été précipité dans la 
tourbière, l'homme de Tollund, 
vieux de deux mille ans, avait 
absorbé une bouillie unique- 
ment végétale, se composant 
d'une grande variété de plan- 
tes, céréales cultivées et mau- 
vaises herbes mélangées. 


On procéda à la conserva- 
tion de la tête. Au bout d'un an, 
réduite de 12 % mais intacte, 
elle put prendre place dans le 
petit musée de Silkeborg dont 
elle est aujourd'hui la plus 
grande curiosité. 


LES ENSEIGNEMENTS 
DU POLLEN 


Puis, peu après, en 1952, 
tout près de Tollund, ce fut la 
découverte de l'homme de 
Grauballe. Tiré de sa tourbière 
et laissé quelques jours à la 
curiosité du public, il fut aban- 
donné aux spécialistes qui mi- 
rent en œuvre deux procédés 
très spéciaux des techniques 
modernes liées à l'archéologie. 
Le premier est celui de l'ana- 
lyse du pollen. En effet, le pol- 
len résistant très bien à l'action 
du temps et se conservant de 
facon particulièrement remar- 
quable dans la tourbe, il est 
possible, en étudiant les 
couches successives, d'établir 
ce que fut la végétation des 
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différentes époques. En ce qui 
concerne plus précisément 
l'homme de Grauballe, la flore 
correspondait à la période 
n'outrepassant pas l'an 400, ce 
que les Danois appellent l'âge 
du fer romain en raison de 
l'importante influence exercée 
par les Romains sur les tribus 
germaniques voisines. 


Ce résultat, étonnant, fut 
d'ailleurs pleinement confirmé 
par le deuxième procédé, deve- 
nu célèbre, celui du carbone 
14. Tout être vivant renferme 
une proportion constante de 
carbone radioactif. Dès que se 
termine la vie, la quantité de 
carbone 14 diminue progressi- 
vement suivant des règles très 
précises ét il est alors possible, 
à l'aide d'un compteur Geiger 
d'un type particulier, de calcu- 
ler l'âge du corps. On put ainsi 
déterminer que l'homme de 
Grauballe avait été tué entre 
210 et 410 ; le corps était d'ail- 
leurs fort bien conservé, lui 
aussi, et les globes oculaires 
étaient intacts. On put même 
pousser plus loin les investiga- 
tions par des radiographies, 
établissant des traces d'arthri- 
te sur la colonne vertébrale. 
Cependant, comme pour 
l'homme de Tollund, le foie, les 
poumons et le cerveau étaient 
intacts, sans trace de maladie. 


Les extrémités étaient très 
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fines et on put même prendre 
les empreintes digitales. Elles 
étaient d'un type qui se trouve 
encore avec une certaine fré- 
quence chez les Danois d'au- 
jourd'hui. || fut aussi possible 
de procéder à l'examen des 
dents : petites et usées, elles 
présentait de nombreuses tra- 
ces d'inflammation et de ca- 
ries. Le dernier repas avait été 
constitué de végétaux, soixan- 
te-six espèces différentes en 
tout. 


Puis on décida, après main- 
tes hésitations, de conserver le 
corps en entier. La peau avait 
subi un début de tannage dans 
la tourbe. On décida d'accélé- 
rer le processus en baignant 
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l'homme de Grauballe dans une 
solution d'écorce de chêne. Au 
bout d'un an et demi, ou pou- 
vait arrêter le traitement : la 
réussite était totale. On peut 
voir l'homme de Grauballe au 
musée d'Aarhus et la vision de 
ce corps est une des plus bou- 
leversantes que puisse offrir la 
totalité des musées d'Europe. 


À considérer l'ensemble des 
corps trouvés dans les tourbiè- 
res — découvertes qui conti- 
nuent, ne l'oublions pas — il 
est manifeste que ceux-ci 
constituent une catégorie spé- 
ciale à l'intérieur de l'âge du 
fer. Nous connaissons en effet 
fort bien les rites funéraires 





normaux de cette époque : les 
défunts étaient entourés de 
nombreux présents qui de- 
vaient leur permettre d'affron- 
ter le voyage dans l'au-delà. 
Par conséquent, les hommes 
des tourbières ont tous connu 
un tragique destin, et différent 
de celui de la majorité de leurs 
contemporains. 


On sait, par différentes sour- 
ces, que l'Antiquité nordique 
connaissait les mises à mort 
pour certains coupables, 
notamment les lâches et les 
déserteurs. Toutefois, au-delà 
même de ces pratiques péni- 
bles, il semble qu'il faille ratta- 
cher la fin des hommes des 
tourbières à des coutumes reli- 
gieuses. Des sacrifices hu- 
mains étaient en usage dans la 
tribu germanique des Sem- 
nons. De plus le caractère sa- 
cré des tourbières est claire- 
ment attesté par les nombreu- 
ses offrandes qui y sont dépo- 


sées, telles que des vases 
d'argile et des objets très 
divers. 


ESCLAVES ENGLOUTIS 


Les dieux des anciennes 
populations germatiques nous 
sont bien connus par les poë- 
mes islandais de l'Edda. Parmi 
eux, le dieu et la déesse de la 


fécondité jouaient un rôle 
essentiel. Honorés dès l'âge de 
pierre, leur culte se perpétua 
sous des formes variées tout 
au long de l'Antiquité nordique. 
On a retrouvé plusieurs repré- 
sentations de ces pratiques, 
d'ailleurs sommaires, datant de 
l'âge du fer. 


Nous savons par ailleurs, par 
Tacite, quelle forme revêtait le 
culte de la fécondité. En temps 
ordinaire, la déesse se trouvait 
dans un char consacré, situé 
dans une île à l'abri des re- 
gards. A certaines périodes, le 
prêtre décidait de la promener 
en différents endroits du pays. 
Au terme de ce périple, géné- 
rateur de fécondité, donc de 
vie, la déesse était ramenée 
dans son île. Le char et la 
déesse étaient lavés, puis les 
esclaves qui avaient été char- 
gés de cette tâche étaient 
précipités dans le lac. Ces 
sacrifices se déroulaient un peu 
partout dans le pays et les 
tourbières furent ainsi consa- 
crées à la déesse. 


Plusieurs caractéristiques 
communes aux différents corps 
des hommes des tourbières 
retrouvés confirment cette hy 
pothèse. L'analyse des der- 
niers repas, notamment, cons- 
titue un témoignage plus 
qu'impressionnant. En effet, les 
Germains de l'âge du fer 
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n'étaient pas 
exclusivement : les offrandes 
retrouvées dans les tombes 
ordinaires — gigots ou rôtis — 
le prouvent totalement. En fait, 
ces végétaux très variés que 
les malheureux sacrifiés de- 
vaient avaler pour leur dernier 
repas, étaient justement ceux- 
là mêmes qu'on priait la déesse 
de bien vouloir faire repousser, 
au cours des incantations et 
pèlerinages du printemps. 
Par ailleurs, le mode même 
d'exécution permet d'atteindre 
d'identiques conclusions. Le 
nœud coulant retrouvé autour 
du cou de l'homme de Tollund 
et de bien d'autres sont des 
répliques exactes d'un collier- 


végétariens 





fétiche retrouvé par centaines 
d'exemplaires dans les tourbiè- 
res consacrées. 


Enfin, et ce n'est pas le 
moindre fait, il faut dire aussi 
qu'on a retrouvé des chars. Un 
de ceux-ci, mis au jour en Ju- 
tland dans les années 1880 
était si luxueux qu'il avait sans 
doute servi au culte de 
divinités. 

C'est ainsi que l'alliance 
éclairée de l'archéologie et des 
techniques modernes a retracé 
l'histoire aussi curieuse que 
tragique des hommes des 
tourbières, voués aux dieux de 
bien ultime facon. 


Y. VILLEFRANCHE 
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dé Botm-Boum — 
LA PYRAMIDE BOUM - BOUM. ET SES DEUX 


MAUDITE ÊVOR TRNVERSÉ L'APRGE 
SE RETROUVENT DANS LE SUD 
DE L'ÉGYPTE.. 







ENFIN , NOUS Y 
SOMMES BOUM ! LA- BAS ; 
LE NIL QUI TRAVERSE 

L'ÉGYPTE JUSQU'A LA MER! 








ARRÊTONS - NOUS 
PRÈS DE CET OASIS! 
NODS AVONS BESUIN 










MUMM... DES DATTES ! LAISSE BOUM 
TE_FASSES PETIT: MON ALLER FAIRE UN TOUR PENDANT QUE 
VIEUX BOUM! CAR / 
QUELQU'UN POURRAIT : 
TE VOIR : : BONNE IDÉE 
. ; ES MAIS NE T'É- 
LWIGNE PAS 
TROP, VIEUX 
, FRÈRE 





HO00H UN 
PETIT COPAIN’ 


MAIS CET ÉTRANSE., 200 SEMBLE  DÉRANGE) 
UN CHAMEAU ARR NON LOIN DE LA. 


FICHTRE! DES Ÿ/\L EST TUMBÉ DANS LA 
MARCHANDS  Æl MARE: ALLONS LE REPÉ- 
ARABES! UN DE N CHER AVANT QU'IL SE 





REMPLIR LA GOURDE PENDANT QUE 
JE VAS CHERCHER LES CHAMEAUX/ 











! PAS DE VEINE ! IL À GLISSÉ 


- DANS LA GOURDE / 
L'ARABE NE L'A PAS Vi 
Si NOUS NOUS PRÉSENTIONS ? 

















ALORS COMMENCE LA LENTE > : 
MARCHE... : 


ALDRS NOUS APPROCHER 
ET REPRENDRE LA GOURDE 
PENDANT LEUR SOMMEIL / 
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ILS ONT ETABLIN/EN ATTENDANT QU'ON LE LIBÈRE , J'ESPÈRE 
LEUR CAMP À LA) QUE BOUM NE (MA PAS S'AFFOLER NI FAIRE 22 
BASE DE CETTE DE BÉTISES / | rs 





.. £T ENFIN! 


LÀ 4 PS : Z G 
À PARFAIT : LA SENTINELLE DORT! 
ENCORE QUELQUES MÈTRES ET 


#/ ALLONS-Y, DANNY / 
APPROCHONS - NOUS DES 
CHAMEAUX ET TROUVONS 
CELUI QUI PORTE L'EAU’ 

DOUCEMENT ! 





LA SENTINELLE VA VOIR! PARTONS 
VITE AVANT QUE LES AUTRES NE 
S'ÉVEILLENT / 


JDSTE! NOUS NE 
DEVONS PAS... 


PLAINTE … LA 4 
VIENT DE DER- 

















GNARD A ÉTÉ ARRACHÉ ÿZ 
DE MA MAIN SANS QUE PERSONNE 
N'Y TOUCHE / 









BÂTON QU'IL TIENT..ON DIRAIT 
ÉTRANGE EN. 


DEBOUT . MES FRÈRES /.. FUYONS ! FUYONS ‘ R ALLAH : ŸNDOON ! TOUS LES 
AFRITE NOUS À REGARDE  } OBJETS VOLENT 
ENSORCELÉS LA-BAS /… { DANS L'AIR! CE SERA 
) L'INCROYA- “\ BIENTÔT NOTRE TOUR! 
QUOI 72. BLE POUVOIR \ AUX CHAMEAUX 
UN SPECTRE?) HA |DE SON SCEP-| AVANT QU'IL NE 
: ! SOIT TROP TARD/ 





LES FANTÔMES) QU'IL FAUT DÉGUERPIR AU 
N'EXISTENT Q PLUS VITE / J'A1 LA GOURDE 


MAIS ALORS QUIL DÉMARRAIT, M BUTE 
DAWS UNE PIERRE ET... 


CUBES / LA 
GOURDE ! ELLE. 
M'A ÉCHAPPÉ 
DES MAINS ET 
CE CHAMEAU … 
ATTENTION 
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L'APPAR/TION CEPENDANT SAP- 
KR Ds PROCHE À LE FRÔLER... 
#Æ 


el) 






HUAMAM 7! QU'EST- 
CE QUI SE PASSE?!) 





ET \L FAUT QU'ON V/ CES TOMBEAUX # QUI 77IL N'YA 
LE SAUVE {. VOYONS} ANCIENS N'ONT PERSONNE ! IL 
OÙ IL SE DIRIGE ; / QU'UNE SALLE... ET 
DANNY /... IL ENTRE DANS L'UN 
D'EUX ! IL EST À 


QUI! MAIS PAR OÙ7 
L N'y À PAS 
D'ISSUES / 


JIM: NE,PENSES -TU PAS QUE. C'EST... 
C'EST RÉELLEMENT UN... FANTOME 7? 


BIEN SÛR QUE NON , ADN 
MEUX’ AIDE-MDI DONC À 
EXPL CETTE SALLE 

CENT PAR CENTI- 
MÊTRE AU LIEU DE 


DES BÉTISES/ REGARDE ! PES TRACES DE P45/ ELLES 
DIRE L 


GE DIRIGENT VERS CE RENFONCEMENT/ 
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O4: ATTENTION » 
DANNY BAISSE -TO!/ 


C'EST... C'EST BOUM !. 


L vA RTE PROJETÉ 
LE 
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AULONS , MON POTE ’ VOYONS 
COMMENT TU TS / CAR 


AO0DOH! IL N'Y À RIEN DEDANS ! 
CHOSE EST VIDE / 


LS 


LS , 7, LR JA! LA! RE - É 
N L Z . H Æ 
F4 À] MEN NS, GARDE : 2 pe fé 
LS TG £ DA Ci = D 
SL A / G ; Ÿ LE Là 


\ NN | HD 





E7AURS , GRANDS -T0) ET JÆ Æ 
H RATTRAPE CE PETT Œ 
HOMME £ 





MAINTENANT ; 
/ PRENDS NOUS 
DANS TON AUTRE 
PATTE ! NOUS VOU - 
LDNS AVOIR UNE EX- 
PLICATION AVEC CE 
BANDIT / 2 


F2 





ALORS : PARLE / QUI ES-TU? \ | F'ECOUTE - MOI BIEN ! Si TU 

> QUEL. MYSTÈRE SE CACHE ( | REFUSES DE PARLER, 

DERRIÈRE CETTE MASCARADE ?/ NOUS … / 
’ JIM: REGARDE !..— 


LA PYRAMIDE 








ZA TS (GNNNUVAAA! SACREBLEU ! LA PIERRE À ÉTÉ 
KE OUILLE | | POUSSÉE PAR CET ESPÈCE DE BOUT 
So R 


|DE BOIS QUI EST S0RTI DE LA 
T4 Z PYRAMIDE /.. 


U- U Boum 
- FRAPPÉ DEUX FOIS ’ 
IL VA S'ÉVANOUIR / 


TENDS LA PATTE, VIEUX 
FRÈRE! ACCROCHE -TOI 
A LA PYRAMIDE / 3 


V4, à NN 
CD AA TS 


h, / 





MAIS DÉJA BOUM Es DE LS L'ONT EU! CETTE FOIS, IL 
NOUVEAU FRAPPE N'Y RÉSISTE PAS:.1L TOMBE /. 

















[/Qur : HEUREUSEMENT ŸQUI..SAUF QUE J'AI 
QUE C'EST DU SABLE / / AVALÉ TROIS KILOS 


FA VA: DANNY 7. DE SABLE / 


LE PAUVRE ŸIL A DES BOSSES 
BOUM LUI, )} GROSSES COMME 
[EST DANS < DES BALLONS DE 
UN PITEUX \ FOOT SUR LE CRÂNE!’ 
ÉTAT ! RE- } TREMPONS DES ŒU- 
VERTURES DANS LE Nil 
POUR LUI BASSINER 











CALME TOI, MON PETIT BOUM! 


JE VAIS LAISSER CES COMPRES 
SES J'USQU'À CE QUE LES 7 7 VOIR’ DES QUE EOUM 
BOSSES DISPARAISSENT / = AURA, RETROUVE SES 
i RA 
PLUS AUCUNE TRACE DE VIE SUR ESPRITS IL SE FE 
LA PYRAMIDE » JIM! LE TROU PET , ET... 
DANS LA PIERRE S'ET . = ; 
REFER ME / 4 


CLS ET] 


PÉR RTTT) CS 








MAIS BOUM N'AVA/T PAS ENCORE 
RETROUVÉ SES RÉFLEXES RAPIDES … 


NE TE DÉBATS P4; 
BOUM ; PAR PITIÉ ! TU AG&RAVES 
LES CHOSES’ 


LA PANIQUE .FUT FILS FORTE ET 
BOUM SE DÉMENA COMME UN FOU 
TANT ET 5/ B/EN QUE... 





| B... BOUM , ÉCOUTE - 


REGARDE LÀ - 
ne 
MDI... ARRÊTE SI TU ILES “9 
CONTINUES , TU VAS - SE DIRIGENT 
NOUS FAIRE COULER- 
LA SEULE SOLUTION : 


À VERS NOUS! 
L'EST DE TE FAIRE n - 
PETIT..RÉDUIS-TOI 


CA 


F/ N... NON … 
JIM ! C'EST 


CA: FICELÉS COMME NOUS 

SOMMES: IL N'Y À PA DE 

MEILLEURE PROIE POUR 
EUX !/ 


BOUM EST HORS ELOIGNER LES 

DE COMBAT!’ QU'AL- \ CROCODILES NOUS- 
LONS-NOUS FAIRE/7]| MÊME’ PUIS ES- 
> SAYER DE REGA- 















DES PIÈCES DE MONNAIE 7 TU 
VEUX TE BATTRE QUE CES 
BRUTES AVEC ÇA? PA 


LES CRDCODILES ONT LE 
MUSEAU TRÈS SENSIBLE / S] 
ON LEUR LANCE CES PI ES SUR 
LE NEZ : JE SUIS SÛR QUE LA DO 
y EXLEUR LES FERA 
RECULER / 








DERNIÈRE 
CHANCE , DANNY’ 
FEU / 


NE SOMMES Pis & 
PRÊTS DE ne] RÉTE DE DRONME À GAUCHE / MON 
Æ\ VIEUX NL D'ÉCLAIRCIR TES / 


BRAVE BOUM-BOUM ! IL_A 
RETROUVÉ SES ESPRITS / 





OUF ; J' A1 À RETOURNONS À LA 
BIEN CRU Æ PYRAMIDE ! IL FAUT 
QU'ON N'Y \ ÉCLAIRCIR CE 
ARRIVERAIT 

JAMAIS 1. 





die A + és . 
LUS [JIM CE BUX DE GRANIT TOURNE)] PGA. A NCROYARE : ABS0-) = 
SUR LUI-MÈME ‘.. C'EST = % SAPRISTI /) LUMENT INCRDYA- 
Z ÉeA D LD BE’ [14 
_ e” Z ESA S € 
ENTRONS A L- : TZ 


PEUT-IL BIEN 
SERVIR ?!.. 





PLATE-FORME. D'ATTERRIS- 
SAGE DE L'HÉLICOP- 
TÈRE / 





7 00H NON’.IL A SAUTÉ DE É 
À MA POCHE , DANNY'IL EST 


E L'HORLOGE / 





5 ST ee 


PAR LA MOMIE DE 
RAM5ÈS!/ JE VOUS / R \1 Ë PLUS HW 

AA CROYAIS AU FOND DU \R\| VOUS OCCUPER DE 

4 NIL. MES DIGNONS’_ 7 

LE NAIN! NOUS À 


VA 


JE VAIS VOUS FICELER 
$1 ÉTROITEMENT OUE 
VOUS NE POURREZ 
PLUS FAIRE UN 








AH'AH! VOUS APPELEZ EN- CETTE FOIS, IL NE 


CORE VOTRE MONSTRE À LA VIENDRA PAS 


AVEC CES BOUTS DE TISSU DANS LES 
OREILLES , IL NE POURRA PLUS VOUS 
ENTENDRE .… AIN51 , IL 

ME FICHERA LA 


VOUS AVEZ GAGNÉ! MAIS... MAIS QUE DANS UNE HEURE , LE CHEVALIER Ÿ 


SE PASE-T-IL 1C17/ QU'ALLEZ VOUS DES SABLES VIENDRA INSPECTER 
FAIRE DE NOUS / .… ‘LA PYRAMILE 





EST-CE ? QUEL EST LE 
SECRET DE CETTE 


f/" PATIENCE... 
PATIENCE , JE 
VOUS A1 DIT / 





LL FAUT QUE JE TROUVE UN MOYEN N Vuais où’ 
DZ = POUR ME DÉBAR- 





ABUL' FERRAK 
LE CHEVALIER NE 
VA PAS TARDER 


À ARRIVER ! 
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DEUX PLUS UN ÉGALE TRDIS/ TOUT ÎLE NAIN A OUBLIÉ QUE NOUS POUVONS 
UTILISER LA TRANSMISSION DE PENSÉE 4 
NODS ALLONS LUI DIRE DE | 


UTILISÉ LE MADRIER EN BOIS D 

CONTRE BOUM POUR DÉLIVRER TU AS RAISON , MAIS 
LE NAIN, QUE NOUS AVIDNS 1j | POUR LE MOMENT JE 
COPTURÉ . JIM MAIS ÏL NOUS [UE 











ET VOIR LA TËIE DU “CHEVALIER DES SABLES", 
ET PERCER LE MYSTÈRE DE LA " PYRAMIDE 
\ DU JUGEMENT DERNIER" // 









& 





PROSTERNEZ - VOUS 
DEVANT _LE_ "CHEVALIER 
DES SABLES"; LE PLUS 
GRAND DES GRANDS. 
LE SULTAN DE —7 
NUBARD // 














EN CE MOMENT , LES MEMBRES DU 


GOUVERNEMENT FONT UNE CROISIÈRE 
OFFICIELLE SUR LE NUL! LS SONT 
B/EN GARDES... POLICE ET ARMEE EN 
ESCORTE , A/NS/ QUE DES HEL/COPTÈRES. 












DANS QUEL AH'AH'AH: CELUI D'E- 
BUT A-T-ELLE \LIMINER CERTAINS DE 
|ÉTÉ CONSTRUITE 7) MES ENNEMIS PDLI-, 





















“. QUAND LE CORTÈGE ARRI- 
VERA À LA HAUTEUR DE LA 
PYRAMIDE ; LA BATTERIE SE 
METTRA_ EN MARCHE ET UN 
MADRIER , FRAPPERA UN 
HÉLICOPTÈRE !.." 


a NCH/ 
d 4 
KERR-U 


= 


"IL Y AURA UNE CERTAINE CONFUSION / 
LE CORTÈGE S'ARRÉTERA POUR PORTER 
SECOURS AUX BLESSÉS , ET ALORS...” 














[/ Oui: ILS MOURRONT TOUS’ ET LE }/ ASTUCIEUX / MAIS J'AIMERAIS SAVOIR CE QUE 
CHEVALIER DES SABLES DEVIENDRA 
LE RDI DE NUBARA'! 











OH ‘OH’ AH! A! | 
:| QU'EST-CE QUE 

VOUS IMAGINEZ « 
CHIENS ? DIS - 











FAIRE GRAND ET DE 
NOUS SORTIR D'1CI 


N'OUBLIE PAS QUE S'IL SE FAIT GRAND, IL VA 
TOUT DÉTRUIRE AUTOUR DE LUI ET RIS- 
QUER DE FAIRE SAUTER LA DYNAMIE, 


QUE LE SULTAN ET S& 
COMPUCES NE S'EN 
D. AILLENT / 
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IL_ EST SEPT HEURES QUINZE / RÈ- LA..£A Y EST , MAÎTRE/ LA 
GLE L'HORLOGE POUR MIDI, KANDAR!] | MINUTERIE EST RÉGLÉE / 
OUAND L'AIGUILLE SERA SUR 
LE DOUZE... BODOUMMM !! 














JE N'AI RIEN À AJOUTER : MES ENFANTS... SAUF à 
ADIEU’ VOTRE AAURT SERA SANS DOULEUR ET 
TRÈS RAPIDE! AH! AH! AU ; 


















SLR 
> A NOUS N'EN SOMMES PAS 
2/17 | ENCORE LA, GROS PLEIN DE 
DER SOUPE : VOUS NE CONNAI55E7 
E DONC PAS LE PROVERBE... 
TANT QUIL Y À DE LA / 
VIEs IL Ÿ À DE 
AA L'ESPORR 














NOUS , JIM! JE LUI TRANSMETS NDS 
CONTACTE x DÉCISIONS 
BOUM ! VITE ! 





BIENTÔT LIBRES? NOUS SERDNS SORTIS 
DE CETTE TRAPPE DANS QUELQUES 
sy M ! 


PRE 1. 
SSszt 
Sszz2! ut 








} 2 


EXPLOSER ’! JIM: NOUS 
ERI 


#4 
Y 
21) 


DESSUS” EU 
D NR | 
4 \e 
DUS J 
1) À Hi 
A7 


ë 








MAIS SOUDAN..! Ïà 
E À J ARTE 
ELA UN 


LAMPE À 
PÉTROLE /' 










M7 LE..LE PÉTROLE FLAMBE ; JUN RIDEAU DE FEUR 
d 





BUUL ! V LIBÈRE NOUS, BOUM / JE T'EN 
OH LA LA! Ar SUPPLIE 


2 M Q 
ÿ 


/ | 
27 CRLOVR) A 








C'EST ÇA! M. MAIS COMMENT ALLONS 
NOUS SORTIR D'ICI, JIM 7 LE, SULTAN 
A BLOQUÉ LA PORTE SECRÈIE 


NN 









BONNE IDÉE ; JIM! 
FAIS CE QU'ON TE 






«Y 
TY 











YOUPIII / C'EST CA! 
MAINTENANT : HISSE TOI 
DEHORS ! VITE / LA 
FUMÉE COMMENCE 
À NOUS ASPHYXIER! 















OH! NON : LE TROU Ÿ FORCE , BOUM ! METS-Y 

EST TROP ÉIROIT: TOUTE TA FORCE ! LA DYNA 

BOUM EST CŒINCE MITE VA EXPLOSER 
CT 















W/A444...J\L À BRISÉ LES 

YouPl! #f DALLES DE PIERRE! 
AL EST LIBRE £ 

1 EE, — +. 


FORMIDABLE / ÉLOIGNONS 
NOUS RAPIDEMEN 


D BOUM ! TOUT VA SAUTER 
D'UN MOMENT À L'AUTRE’ 





MEMBRES 
MENT : ILS SONT EN AVANCE 
SUR L'HORAIRE PRÉVU:...ILS 
DEVAIENT PASSER ICI PEU 

na AVANT MIDI/ 


C'EST... C'EST VRAI 
ÇA! 











FLÂCUEZ- MOI 
FEAR © R \ | 


JAMAIS’ TA TETE 
VAUT TRÈS CHER : 
CONNAIS TOUTE VOTRE 
HISTOIRE … 


MONSTRE QUI MASSA - 
IEN EST FINI POUR VOUS! 


Vous NE COMPRENEZ RIEN' 
BOUM NE VOUS VOULAIT FAS DE 
MAL !IL ESSAYAIT AU CONTRARE DE 
VOUS SAUVER D'UNE MORT CERTAINE / 4 





PRENDRE LE POUVOIR! LA _{ ESSAYEZ DE GA - 
PYRAMIDE EST BOURRÉE DE N] GNER DU TEMPS! 
DYNAMITE ! ELLE DDIT EXPLOSER À ÇA NE MARCHE 
D'UN INSTANT À L'AUTRE ‘. FUYEZ 

F VITE ! 





MA El 
LA TÊIE ! MAIS JE N'AIi 


RION ! 
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fooon vucés : PSM: C'EST \RAI- ILS ONT 
À ÉTÉ BLES- 











Où NON. LE WOUI/ET AVEC BOUM ÉVANOUI, NOUS 
VRRUUUYyMMMI SULTAN EL | NE POUVONS PLUS EUIR ‘ NOUS — 
À SA MERCI: = 
REVIENT FOUR, SOMMES À 5A 1 














NOUS NE POURRONS PLUS RIEN POUR LES MINISTRES 
BLESSÉS / 








Si J'ARRÊTE LA VOITURE DU SULTAN | | PRENDS CETTE J/JE L'ESPÈRE /. OU C'EST) 
AVANT QU'IL N'ARRIVE PAR ICI; IL NE LA FIN POUR NOUS 
S'APERCEVRA DE RIEN' JE VAIS ÊN TOUS / 
GAGNER DU TEMPS PENDANT QUE = 
TU RANIMES <Æ 
= D OUt' MAIS COMMENT ?.' 

; — LE PAUVRE  PEIIT EST 

TOUT FROID!’ F 


KY 


GUELQUES VOUS PENSIEZ QUE MON 
INSTANTS 


FRÈRE ET MOI ÉTIONS 
PLUS 7ARD..\ BIEN MORTS 7/. VOUS VOUS 
TR ! VOTRE PLAN À 


ECHDUÉ » SULTAN —" | { GRAND MAÏRE ? |” 
JE REVIENS TOUT 


- DE SUITE / 
GRAND SPHINX … . G 


REGARDEZ! UN 





77 


SAISISSEZ-— VOUS DE CE 
CHIEN / AMENEZ - LE 


TROIS CONTRE UN ! J'AI 
HORREUR DE LA BAGARRE ; 
() MAIS CHAQUE SECONDE 
QUE JE GAGNE EST 
BONNE À PRENDRE / 


OUGH ! C'EST... C'EST 
FINI! SI DANNY N'A 


TU DDIS NOUS AIDER , VIEUX FRÈRE / 


SULTAN EST JE À PETIT ROUM ! PAR IC1/ 
>, 7 


JIM A DES ENNUS ’ LE 
er rt : ee 
; 2 = Z 











L'INSTANT D'APRÈS. 


GRRRAAE RE 


\ 
YOUUU . REGARDE ; GRAND : 
LE MDNSTRE EST 


USCITÉ / IL EST DEVENU 
! 






Q 
JE LE VOIS BIEN, 
BON À RIEN! TOUS 
A LA VONURE/ 





Son ton PITIÉ / CE MDNSTRE 
M 





} QUI’ OU’ TOUT CE QUE VOUS VOULEZ JE] | (WE HEURE PLUS TARD... 
[z\ DONNEZ MOI DU PAPIER ET UN 
JIM.1L Y À UN RADIO - 


x CRAYON ! J'AVOUE TOUT / À 
nn | ÉMETTEUR DANS LA VONURE 
£ RS DU SULTAN’ 
5 L BIEN‘ NOUS ALLONS 


L'UTILISER POUR 
APPELER LA POLICE 
























UI! COMME IL LE 
MÉRITE! BON..ON VA POUVWIR 
REPRENDRE NOTRE ROUTE ET 
TROUVER UN ENDROIT 
TRANQUILLE POUR 
SOIGNER BOUM! 


AINSI LES MINISTRES SERDNT. SOIGNES 
ET LE SULTAN ARRÊTÉ ! 
O! 2 


PLUS TARD, 
BOUM ET SES 
AMIS REPRE - 
NAIENT LEUR VIE 
D'ERRANTS / 
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| BOUM SOVFFRAIT ; MAIS IL SAVAIT QUE TNT 
QUE JIM ET DANNY SERA/ENT À S£S CÔTÉS, 
L NE RISQUERAIT RIEN.. 


FIN DE L'ÉPISODE 
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L'homme le plus 


COS CITLE TITRE TTEECTOCT PS 


Voici le Comte Dante qui vous 
apprend les techniques taboues 
de la Self-Défense. C'est le 
Grand Maitre Suprême de tous 
les Arts de Combat. Champion du 
Monde (dans la catégorie des 
Maîtres et Experts), le Comte 
Dante a remporté ce titre fantas- 
tique en battant les principaux 
spécialistes du judo, de la boxe, 
de la lutte, du Karaté, du Gung 
Fu et de l'Aïkido. Le 1” août 1967. 
la Fédération Mondiale des Arts 
de Combat l'a couronné « l'homme 
le plus redoutable du monde ». 


Les plus 
terribles 
secrets de 
combat 
du monde 


Celivre 
peut vous sauver la vie! 


Comme n'importe qui. vous ris- 
quez chaque jour d'être attaqué 
par surprise. Pour réduire les ris- 
ques d'agression dont sont trop 
souvent victimes les honnêtes 
gens, le Comte Dante vous révèle 
les secrets tabous des Combat- 
tants du Dragon Noir Jamais jus- 
qu'ici, ces terribles méthodi 
n'avaient été dévoilées aux per- 
sonnes étrangères à l'association. 
En quelques jours, vou ique- 
rez, vous aussi, les disciplines de 
combat les plus efficaces et les 
plus Iimpltoyables du monde. !l 
n'y a rien de comparable 
n'y a rien de mieux. Si vous con- 
nalssez les techniques du Dim 
Mek, vous vaincrez facilement, à 
vous seul, plusieurs as du Judo, 
du Karaté, de l'Aïkido et du Gung 
Fu. Pour chacune des tactiques 
exposées dens ce livre sensation 

, vous aurez comme entraineur, 

l'homme 


mails qui correspondent à des tacti- 
ques formidsbles et infaillibles. Avec 


bavard trahlssant le serment de se 
taire. Maintenant, les choses ont 
changé. Tout se sait, tout s'apprend 
{même les secrets atomiques et spa- 
tieux 1). Soyez parmi les premiers à 
connaître et à pratiquer ces astuces 
étourdissantes d'efficacité. 


La Main empoisonnée 
On dit de cette tactique qu'elle est 
diabolique et cruelle. Mais Il est 
nécessaire que vous la connalssiez 
bour faire face aux situations les plus 
dangereuses. Vous devez savoir com- 
ment riposter à un voyou qui utilise 


fienvoyerte eujourd'hul même eu 
Expédier-mol_ Immédistement_- Les 
monde » au prix spécial de 39,50 F 
verrai ce livre dans les 17 jours de 


Vous recevrez, numerotee à votre 
nom et gratuitement, cette carte offi- 
ciella des Combattants du Dragon 
Noir, si vous repond: aujourd'hui 
même a cette offre vraiment speciale 


du livre. Meit le principal, ce 
n'est pas d'être ce + Maître » {que 
vous pouvez évidemment devenir) : le 
principal. c'est que vous en sachiez 
Pour vous en tirer sans mal 


rantissons aussi les techniques 
Gu Dim Mak et de la Main ‘empolson. 
née sont authentiques et qu'elles 

foudroyantes 


Mall Center, BP. 19510, Paris 
terribles secrets de 


sa réception et vous me 


(Mettez ci-dessous une X dens l'une des deux cases) 


en chèque ou mendet à votre C.CP. Lr 


lell Center, Paris) 


Source 30. 
O Bien que cale me coûte plus cher: Je préfère Payer à ls Hrsieon du 
paquet, avec un supplément 





















Mas Qu'EST-cE Qui FAIT GALOPER AINSI 
YANKEE SUR LES PISTES ÉCRASÉES DE 
SOLEIL ET SATURÉES DE POUSSIÈRE ? 
ALORS QU'IL POURRAIT SOÛTER DES 
HEURES TRANQUILLES AVEC SON AMI 
PATCHWORK DANS LEUR VILLE D'EUREKA | — 


DE T. 
y, GiR22 





fau A PARLÉ 

DE COULER DES 
HEURES 

TRANQUILLES 










Vick 32 paraïtra le 5 janvier - 








À VOIR LA SITUATION DANS LAGUELLE Ty] 1 _J'APT'AN! }] 
SE TROUVE CE BRAVE PATCHWORK , | CAPT'aiN! 
N'IMPORTE GUEL OBSERVATEUR Ë [IT CES PEAUX ROUGES 
OBJECTIF COMPRENDRA S SI NMIDES SONT 
AISÉMENT POURAUOI VANKEE À SORTIS DE LEUR 
FILAIT Si VITE SUR LA PISTE RÉ SERVE … 

























ÉCRASÉE DE SOLEIL ET... ETC... 
MAIS, NOUS N'OSONS PAS Y 
PENSER : AURAIT-IL ABANDC. 
SON VIEIL AMI AUX BALLES ET+.- 
FLÈCHES DES PEAUX ROUGES 
DÉCHAÎNÉS ET OBSTINÉS ? 
NON... OH,NON... CAR YANKÉE 
EXTÉNUÉ ET HARASSÉ DE 
FATIGUE (ET LE CHEVAL ALORS!) 
ARRIVE AU FORT LE PLUS 
PROCHE POUR N CHERCHER 
DU SECOURS ... 







IL ME FAUT UNE 
CE TAPAGE, ÉSCORTE MILITAIRE 
QUE DÉSIRÉ /\ POUR VOLER AU 
SECOURS DE s 
PATCHWORK! 








UNE ESCORTE Ÿ HEUM 
VE VAIS VOIR CE QUE 
VE PEUX FAIRE... 2 


Retenez - le chez votre marchand habituel ! 















UN INSTANT, QUE JE Ÿ HEUM... EN VPLANTON, À Vos 
CONSULTÉ MES PermSs10N.. À | AMENEZ-Mot Z ORDRES! 
EFFECTIFS !.… À L'INFIRMERIE... 


EN CONGÉ... OUAIS] MAC'HACHE! 
UE N'EN VOIS QU'UN! 


GRRR... TOUJOURS BIEN SÛR Ven LA MADELON MENT 
SUR MOI QU'GA 


/ VE ME, SERVIRRRA 
TOMBE... LE sai 
CAPORAL MAC'HACHE, 


TU PARLES... ( C _. un 
A CANRINE 
NE 


JU 


ENCORE! EH BIEN) 

CAPORAL, QU'EST-CE 
QUE VOUS 'AVEZ DO 

AVOIR age DANS LE 


| M1 DÉ SERT --. 
F'ALLONS, VIENS! 


J'TE DIS QU'LE 
CAPT'AIN , Y VEUT 





Pa 
VE ME DEMANDE 
COMMENT NOUS 
ALLONS FAIRE 


CS 


PENDANT CE TEMPS, 
À EUREKA,PATCH- 
-WORK TIENT BON 








BADABOUM 
BADABOUM 


BRUIT CARACTÉRISTIQUE DUN TROUPEAU 
DE BISONS CHARGERNT FRURIEUSEMENT … 






KEMIKBSE ,D'ACCORD... 
MAIS ŸY A DES LIMITES... 
LES BISONS... C'EST 
[ TROP POUR MOI! 









YouPPem tft! MOI, PATCHWORK, 
TOUT SEUL... J'Ai MS LES 
PEAUX ROUGES EN FUITE 
YouPpput ! 














DITES-MOI, POURQUOI CELUI-CI N'EST PAS 
AVÉC SES PETITS COPAINS GUI 

POURSUIVENT LES VALEUREUX 
GUERRIERS DE MA 





PatcuworKk! où ES-Tu ? OH! MAI>, LA ! J'EN VOIS ENCURE ) 
C'EST MOI, YANKEE ! UN,DE CES DIABLES 

ROUGES … 

ATTENDS! 


MAC'HACHE ENTRENT 
ALORS ; DANS EURÉKA 
DÉSERTÉE ENFIN PAR LD 
LES PEAUX ROUGES … LD 
QUI A TIRÉ 
QUI A TIRÉ 
QUI A TIRÉ 











——_———— 
EXCUSE CE PETIT INCIDENT, 
VIENS, NOUS ALLONS 
FÊTER NOTRE 
VICTOIRE …, 









Fe 
M 


NE T'INQUIÈTE PAS 
POUR EUX ,ILS VONT BIEN 
















PAR LE GRAND MANITOU, J7 ET LA 
ATE MA PAUVRE MENNE 
TÊTE! j — T DONC ,ET 
* POURTANT, LA TÊTE 


(UN MAC'HAGHE C'EST DUR! 
/ 



























SA TOURNÉE P 
yYouPpPpPpuif 


ON ARRIVE ! 


LIJPRÈS S'ÊTRE BIEN DÉSALTÉRÉS 
ET RÉCONCILIÉS , YANKEE 
CONFIA A L'INDIEN KAMIKASE 
UN MESSAGE DE PAIX POUR LE 
CHEF DE SA TRIBU, LA LAISSANT 
LIBRE DE CAMPER AUTOUR 
D'EURÉKA ET DE VENIR QUAND 
ELLE VOUDRA EN VILLE. DE 
PLUS, DE POUVOIR CHASSER 
TOUS LES BISONS,CE MESSA- 
-GE DE PAIX FUT ACCUEILLI 
AVEC UNE GRANDE VOIE PAR 
LES PEAUX ROUGES , 



















UN TÉLÉGRAMME , ŸSTOP! Y 
D'EURÈKA... LA PAIX EST 

FAITE AVEC LES INDIENS. ne 
STOP! MAC'HACHE {LA PAIX! 
RESTE EN VILLE COMME 
SHÉRIF! STop! 
















QUE FAIT LE CAPORAL 
MAC'/HACHE IL DEVRAIT 
VENIR ME RENDRE COMPTE 


DE SA MISSION. 






QUELLE PAIX! ET 

AVEC UN SHÉRIF 

TEL QUE MAC’ 

HACHE ,ON EST 

TRANQUILLE 
! 











re. 
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UN ATOUT 
CAPITAL 








COMMENT VAS-TU 
e°JAU-DE-PŒLE 7 











ANS doute n'y a-t-il 

plus beaucoup de 
fées qui se penchent, de 
nos jours, sur les ber- 
ceaux des nouveau-nés. 
Pourtant, on affirme qu'il 
en reste une. Elle aurait 
aussi, dit-on, ses petits 
préférés : les enfants nés 
sous le signe des 
Gémeaux, suivis de ceux 
de la Vierge. Cela ne veut 
pas dire, bien sûr, qu'elle 
s’abstient pour tous les 
autres. || reste que, lors- 
qu'elle touche quiconque 
de sa baguette, elle fait 
un cadeau précieux. Ainsi 
choisit et mesure la bonne 
fée qui accorde le don de 
l'HUMOUR. 


E fameux humour n'est 
pas, comme beaucoup 
l'ont cru et assuré longtemps, 
le privilège des Anglo-Saxons. 
En revanche, les Anglais, peut- 
être piqués au vif, font obser- 


ver — à juste titre d'ailleurs, 
que « l'esprit» — car c'est 
bien autre chose — ne fleurit 


pas exclusivement en territoire 


COMMENT VAS -TU 
co JAU DE POELE &. 


ET TOI co oUE! 
A MATELAS 7 


HUMOUR NOÏR (D'APRÈS ANDRÉ BRETON .) 





français. Nous en convenons 
bien volontiers. |l faut savoir en 
effet qu'esprit et humour ne 
sont pas des synonymes. 
L'homme ou la femme d'esprit 
qui se respecte doit posséder 
une vivacité de langage, un 
vocabulaire, une souplesse de 
la répartie à toute épreuve : 
moralement le doigt sur la 
gâchette de la mitraillette à 
« mots », bons de préférence. 

L'humoriste a d'autres 
armes. Si les êtres spirituels 
doivent, pour maintenir leur 
réputation, se livrer quasi jour- 
nellement à une gymnastique 
de l'esprit, dans les duels mon- 
dains notamment où se disent 


tant de « rosseries », l’humo- 
riste lui, choisit la liberté. Pour 
Freud, « l'humour est non seu- 
lement libérateur, mais sublime 
et élevé ». Et lonesco précise : 
« Là où il n'y a pas d'humour, il 
n'y a pas d'humanité. L'hu- 
mour, liberté prise avec déta- 
chement, même vis-à-vis de 
soi-même, est essentiel. Là où 
il cesse d'exister, il y a camp 
de concentration. » 


AU VOL 
"HUMOUR n'est pas, 


comme on l'affirme parfois 
trop vite, une forme d'ironie. 


= 09 


Enfin, pas uniquement et seule- 
ment. Le philosophe Bergson 
pense que « l'ironiste décrit 
l'idéal, en faisant semblant de 
croire que c'est le réel ». 


Mais on ne définit pas l'hu- 
mour, c'est bien connu. On 
essaie — un peu — de l'expli- 
quer, mais surtout on le saisit 
au vol, un peu comme la chan- 
ce. Il y a quelque chose de 
poétique dans l'humour. D'ail- 
leurs, l'humour et la poésie 
sont souvent considérés 
comme des jeux dangereux : 
on n'y fait pas, généralement, 
de vieux os !… L'humoriste gai 
existe, mais il n'est pas majori- 
taire. 


Le clown triste est bien 
connu, admis, presque classi- 
que. Îl a cependant sur l’'humo- 
riste l'avantage de pouvoir ca- 
cher son chagrin sous le 
maquillage. L'humoriste, lui, 
« travaille à nu ». C'est pour- 
quoi il se fait parfois grinçant, 
ou verse dans le fameux 
« humour noir » : à trop bien 
observer les travers du monde, 
pour en rire, on en grimace 
vite, et sous la farce, perce 
souvent l'ombre de tristesse. 


L'humour noir a sans doute 
existé de tout temps, mais 
l'expression qui le désigne 
n'est pas très vieille : elle date 
de 1939, c'était le titre d'une 


anthologie que fit paraître 
André Breton. Manque d'hu- 
mour : le gouvernement de 
Vichy en fit saisir la première 
édition !… 

Cela aussi est une constante 
de l'humour : depuis qu'il exis- 
te, il a valu à ses auteurs une 
quantité effarante de condam- 


nations, voire d'emprisonne- 
ments ! C'est qu'il dérange 
l'ordre établi ronronnant et 


que, suspect, on y découvre 
souvent des allusions, des 
attaques... réelles parfois mais 
le plus souvent illusoires. En 
effet, si l'humour est une forme 
d'attaque, c'est surtout contre 
la sottise. || est une forme de 
révolte devant la vision du 
monde s'offrant à l'observateur 
lucide. L'humour est avant tout 
le refus d'admettre l'injustice 
et la stupidité. 

L'humour n'a pas d'âge: 
jeunes et adultes, quand ils en 
ont le don, s'épaulent pour le 
soutenir quand ils ne s'y 
« réfugient » pas... 

Il y a aussi la poésie d'hu- 
mour, genre délicat à manier et 
pourtant assez répandu. On lui 
trouve des signatures célèbres 
à travers le Temps : Rabelais, 
Clément Marot, Apollinaire, 
Audiberti, Cros, Queneau, 
Jarry et même, à l'occasion, 
Musset et Victor Hugo. 

Au Moyen Age, un jeu, les 
FATRASIES, fut peut-être à 
l'origine de l'intrusion de l'hu- 
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mour en poésie. Cela consis- 
tait, en partant de deux vers 
normaux, classiques, et, pour 
bien faire, d'une grande banali- 
té, donnés au départ, à com- 
pléter par un texte de même 
rythme mais saturé de cocas- 
series et de non-sens. À vous 
d'essayer... c'est souvent très 
drôle, peut parfois aller très 
loin, et friser le genre « din- 
gue ». 


L'ART PO DE QUENEAU 


| nous nous gargarisons de 
pop'art un écrivain — et 
un académicien — comme 
Raymond Queneau préfère, 
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COMMENT VRS-TUUU..JAU DE POELE « 
Eu Tovor..LE AR MERS À 








l'art po. Dans « Le chien à la 

mandoline », il écrit froide- 

ment : 

« C'est mon-po, c'est mon po, 
mon po-ème 

« Que je veux, que je veux édi- 


ter 

« Ah je l'ai, ah je l'ai, ah je 
l'aime 

« Mon popo, mon popo, mon 
pommier ! 


Les paroliers de certains 
« tubes » en ont commis bien 
d'autres, mais eux, la plupart 
du temps, sans s'apercevoir 
que c'était de l'humour ! 

L'humour, bien entendu, 
n'est pas que noir, que poéti- 
que, que protestataire ; il peut 
parfois faire patte de velours et 


devenir « bon enfant ». C'est 
alors celui qui vieillit le plus 
vite. En 1900, les Français qui, 
paraît-il, rendirent l'époque 
belle, avaient un sens de l'hu- 
mour dont les vestiges parve- 
nus jusqu'à nous laissent son- 
geur. 

On aimait, en ce temps-là, 
rire d'un bon rire gras, toni- 
truant et le music-hall, le café- 
concert, les journaux comiques 
y pourvoyaient. Mais les 
mêmes vaudevilles, les mono- 
logues troupiers nous font 
aujourd'hui hausser les épau- 
les. Cette sorte d'humour 
n'amuse plus : on en rit encore 
pourtant, quand « l'éclairage » 
en est ironique — comme cer- 
taines émissions de Jean-Clau- 
de Averty — mais le cœur n'y 
est plus guère. Avons-nous 
raison ? En tout cas, il semble 
que nous soyons devenus plus 
exigeants, plus raffinés. Pour- 
tant, les partisans de l'humour 
1900 affirment que nous ne 
sommes que blasés et que 
nous ne « savons plus rire ». 
De fait, nous rions, mais autre- 
ment. « Mieux », cela reste à 
prouver. 

D'ailleurs, les vrais grands 
humoristes du passé « tiennent 
le coup ». Il n'y a, chez Cour- 
teline par exemple, que les 
aspects pratiques qui se soient 
démodés, pas les idées. 

«Le Chat noir », journal hu- 
moristique du début du siècle, 


reste un modèle du genre et 
tout l'humour moderne semble 
s'être envolé de ses pages. 
L'humour, en France, connut 
son âge d'or entre 1890 et 
1914 ; on le pratiquait, bien ou 
mal, sous toutes ses formes. Il 
était très demandé et, on peut 
l'affirmer, commercial. 


La Première Guerre mondiale 
l'enterra dans les tranchées de 
l'oubli. Et c'est aux Etats-Unis 
qu'il se réveilla, en 1920, tout 
étonné de son nouvel accent. 
Le « New Yorker » voit le jour 
en 1925 et c'est un grand 
moment dans l'histoire de l'hu- 
mour. Tous les grands humo- 
ristes du moment, écrivains et 
dessinateurs, y font assaut de 
talent, et leur imagination allait 
sous peu déborder sur d'autres 
journaux et d'autres pays. 


A la même époque, l'humour 
apparaît. en peinture, sous les 
pinceaux révolutionnaires des 
peintres surréalistes. Le GAG 
sur toile était né, on commen- 
çait à rire des choses « iné- 
branlablement » sérieuses 
comme l'art pictural. 


C'est alors que le burlesque 
crève les écrans de cinéma: 
Buster Keaton, Laurel et Hardy, 
Harold Lloyd, Harry Langdon.…. 
Aujourd'hui, nous avons Jerry 
Lewis, Pierre Etaix, Tati (quoi- 
que le ton soit différent) et plus 
récemment et actuellement 
Woody Allen. 


= 06 


COMMENT VRS-TUL. BU DE PÈLEZ 
ET TOILE A MATELAS EL. 


L'HUMOUR « BOUGE » 
SOUS NOS YEUX 


AIS l'humour bouge 

constamment et se 
transforme : les films d'humour 
ne sont plus des films à « co- 
médiens d'humour» mais 
davantage des films d'auteurs 
humoristiques. 

La nouvelie vague d'humour 
gagne toutes les catégories 
sociales : celui par exemple qui 
conduit les cultivateurs à faire 
visiter certains Parlements du 
Marché commun à leurs tau- 
reaux, cochons, gallinacés 
divers. L'humour qui se démo- 
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cratise est sain et rassurant : 
on allait douter que la mode de 
l'angoisse et de la fureur ait 
laissé le rire, le sens de l'absur- 
de, i'humour libérateur enfin, 
dont nous parlions au début. 
Malgré les tympans vrillés de 
bruit, l'estomac ravagé par les 
nourritures trafiquées, les nari- 
nes assaillies de vapeurs mal- 
saines et les pieds goudronnés 
sur les plages, l'homme résis- 
te. Profitons-en donc tout de 
suite pour rire, sourire en tout 
cas, car l'humour ca se 
consomme sur-le-champ et ça 
ne repasse pas les plats !… 


Y. VILLEFRANCHE 


LES MOUSOUETAIRES 
OU GOSMES 


APRÈS CINQ ANNÉES D ABSENCE , LE  VAISSEAU. LABORATOIRE 
SHADRER NUMBER ONE, REVENANT DE LA SEPTIÈME GALAXIE 
AMORÇAIT SON RETOUR ‘SUR LA PLANÈTE TERRE , AVEC À SON 
BORD LE MAJOR VC LACEY, 

LE ŒPILOTE Doc KEELSON G ; 


ET LS TECHNICIENS 
HARVEY ET TRAGG.. 


ALORS PATIENCE | AVEC CES GATANEE 
DISTANCES ET CETTE PANNE LE 
CIRCUITS , CINQ ANS SANS COMM 
NIQUER AVEC SON 

MONDE , ÇA_COMMEN 





PONDRES ? MAIS SUR! St LONDRES SE. 

AUSSI BEAU QU'AVANT!/ METRIT A BOUGER, OÙ, 

TOUJOURS AUSSI IRIONS- NOUS MON POTE | À 43 000 KM /HEURE, 

EMBRUME ! PAS ATTENTION _ | COUPEZ LA RENTRÉE PANS 

VRAI ,TRAGGY ? TOUT | L ‘ATMOSPHÈRE 
RESTAIT LA GRANDE 
ÉPREUVE DES VOYAGES 
NTERPLANÈTAIRES ET 
LES QUATRE HOMMES 
SUIVAIENT ATTENTIVE - 
MENT CHAQUE ÉCRAN 
DE SIGNALISATION. 





EST INUTILISABLE 
COMME LE RESTE ! IL 





BON ! ALORS ON VA 
ÉPUISER LA VITESSE , 
ET ATERRIR A VUE | 


HENSIBLE QU’ AUCUNE STATION 
PANS LE MONPE NE NOUS AÏT 


REPÈREZ UN TERRAINL ENCORE DPETECTES...TOUG LES 
TERRIENS SONT MORTS 
ou quo ? 


IBLE ET 
PRÉVENEZ MOI | 


SORTONE P'IcI ! 
LES SECOURS DOIVEN 

ÉTRE EN LOUE ! OÙ L 
OMMES NUE? ne 
SELON CN 
€ STIMATIONS\ 
j KILOMÈTRES 
LONDRES ,  / 

ENVIRON » 


DE RER | 
\ EST ABSUR 
DE ! IL FAU- 

 PRAIT 200 ANS 










CÉPE ON 
REGARDE A 


COUVERT DE 
L L'INTERI EUR ? 


[DE HABEIOS 
L V tte GE 

PANSFORME 

AINEI : QU' EST - 








C'EST TOUT DE MÈME INCOMPRE - 


Lcepses sur 
LEURS SIÈGES 
TANT LA VITESSE 
RESTAIT GRANPE , 
VC ET SE HOM- 
MES REUSSIRENT 
CEPENDANT 4 
POSER LE 

VAISSEAU 





(Peut ÊTRE PAR Y 
\ COMPRENDRE 
\ QUELQUE CHOSE 











C'EST UN ESPRIT 
DE L'ENFER |JE L'AI 
VU TOURNER UN LO 
MOMENT AVANT DE 
POSER ici! 


AU MÊME. INSTANT, 
FRÈS DU VAISSEAU. 





D 
NCROYABLE NE ÆviENe Fou N 
NOTRE ABSENCE 
N A PURE QUE 
CIN@ ANS , 





CHERCHEZ BIEN | 
PEUT - ÊTRE QUE Œ 








1Oi 





VOUS AVEZ EN” 


TENDU 7?! UNE 
EXPLOSION ! 
C'EST LE 
VAISGSEAU 





IL FAUT Y ALLER À PAS POSSIBLE | PES HOMMES 
D ‘AIUEUPS, CET .. REGARDEZ !/ DES CAVERNES 


ENDROIT_ EST 
LUGUBRE ! 





LES EXTERM - 


NER , TOUS | 
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CE SONT VRAIMENT DES _ HOMMES) 
LES } IL FAUT\ DES CAVERNES ! ON À DÜ SE 


TROMPER D ANGLETERRE , MON 
VIEUX ! ou ALORS 
ON À ATERRI 








UNE  ESFECE DE 
SOLARIUM ULTRA - 
MODERNE 





M'EN GOUVIENS ! 
C’: LE GAPGET 
ÉCRAN } QU'ON VENAIT D'IN- 
DE VERRE ! 











VpARTEZ AVANT QUE MAN ILS ONT PES POUVOIRS LA NUIT VENUE , TOUT 


COLÈRE NE VOUS ECRAGE À MYSTÉ RIEUX ! PARPON | DANS L'OMBRE SEMBAIT 
HOMMES D'EN BAS | 22 
OUVENEZ-VOUS … 

OMMES LES |PIEUX 
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ABÉCILES , PRENEZ - LE ! ATACHEZ - LES! MAINTE - 
VIVANTS [ILS_ DOIVENT 
SAVOIR Où SE : 








LIBÈRE - MOI ET JE PONNE 
SECRET PES HOMMES - 
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TORCHE DANS LES 
BROUSSAILES ET 







k 


TION PE GAZ QU 
FUIT,: J'AI 
REPÉRER 
L'OPEUR 


pu 








DEGUERPIGSONS , 
LE GARS! ILS NE 


SAUVENT TOUS, 
TERROPISÉS | JE 
VAIS, POUVOIR 
LIBERER LES 
COPAINS | 
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ALORS . UN ENORME 
RUGISÉEMENT FIGEA 
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Paors , GA VIENT CE REPAS CHAUD ? J'AI) FU EST. /ON VA ESSAYER DEN 
UNE FAIM DE LOUP|A TOI ‘ 


LA POUCHE , DOC! 


VOIR DONT NOUS 
RESTONS LES SEULS 
DEPOSITAIRES ET LES 

RAMENER À LA | 

CIVILISATION : 






PLUSIEURS Û 
JOURS , AVANT DE GAGNER 
LÆ QUATRE LEUR CONFIANCE! 
AM 
PREPARERENT 
LEURS 
EQUIPEMENTS … 


IL FAT NUIT! CŒ SERA 

MOINS FACILE MAIS PLUS 
PRUPENT 5] ON VEUT 

VOIR CE QU'IL RESTE, 
DE LONPPES ! 














TIENS ! UNE WJE N'EN METRAIS 
CHOUETE | ÇA\ PAS MA MAIN AU 
FEU , ECOUTE 







OURTANT..{ AJAK EST VRAIMENT 
MALIN [IL ETAT SÛR 
QUE LES HOMMES : 

SERPENTS IRAIENT 

VERS L'EAU | IL 

AVAIT RAISON 

DONNE LE SU 





MAIS INCROYABLEMENT , AUCUN COUP 
NE PARTIT .… FIGÉS SUR PLACE , LES 


“BARBARES * ECOUTAIENT … 





112 - 


FLANC_ co) FLANC ,UNE HORDE 
FERLAIT DES 
R PENTES 


ET SES HOMMES 
SONT PERPUS |! 
- CR 


VIEUX PNEUS 
DE VOITURE ! 











_. 

UN CHOUETTE CANON A EAU! ; PAR LES PEMONS : 

VA VA SUREMENT REFROIDIR 7 LES DIABLES pu 
LEUR  ENTHOUSIASME CIEL NO 


AAAREEEH! 


AIDENT | 












MAIS ,GOU , LE /inom! Œ N’EST 
CHEF. DES HOMMES | QUE DE L'EAU 
SERPENTS REFRE-) ET DE LA MAGIE! 
NAT DEJA SES SERVEZ VOUS 
F TRURS EN PE VOS ARCS ET, 








À L'ABRI! JAI 
PE QUOI LES 
CALMER ! 















PRENEZ ÇA ! J ESPÈRE C'EST LA FOUDRE Üs PEMONS, ST) 
QUE ÇA REFROIPIRA ILS ONT APFPRIVOISEA EN 4 CLÈRE ! / é 
VOTRE ARDEUR ! nn d 








/CETE Fols- 
[ILS NOUS PRENNENT 
| VRAIMENT POUR 
\ PES ENVOYÉES Pu 
N, DIABLE | 


HARVEY , TRAGG 
CAPTUREZ VITE 
CE CHEVAL! 











L.” 4 
VOILA | JE VAS CACHER CE SERA UN ESPION BIEN PISCRET 
CE MICROPHONE - MINIATURE QUI NOUS PREVIENDRA DANS UN 
SOUS LA SELLE ,COMME RAYON DE QUINÆ 
ÇA NOUS SAUPRONS OÙ KILOMÈTRES | 
SE TROUVE LE REPAIRE : 
PES HOMMES + SERFENTS.. + 





7 = 
RELACHEZ LE. 
MENT LES HOMMES 


QU ‘IL RENTRE | MAGNONS ; 
A SON CAM- REVIENNENT | DEMONS ETRAN- |QUI VIVAIENT DANS 


PEMENT !{ ATTENTION ! GES ! SERIEZ- 
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Tour A COUP, HARVEY 
FOUSSA UN CRI... 


w dé 


TETE ' 


a 








CE Qui APRIVE û - ET VIVANTE | C'EST 
EST UNE MALE- h 


: : LA MÊME LUMIN 
DICT ION ,HOMMES/ LE ÿ DANS Te 


R l QU'ONT CERTAINS 
pu CIEL’! BEAU-/PEVOREU ! POISSONS DES 


PROFONDEURS # 











Ke” 


CENE  FUSFE 
INCENDIAIRE 
VA PROTEGER 





TOUS ENSEMBLE, / ES “PEAUX 
DE BÊTE ‘ 
COMMENCE NT 
A AVOIR 
CONFIANCE 


ON VA EXPLORER 


MOYEN DE’ TRANSPORT, 
ÇA ME PARAIT PIFFI- 
CILE ! LES VOITURES | 
SONT HORS D USAGE 4 
L'IDEAL SERAIT 7 
UN AVION ! 


DE MON ENFANCE | 
COMMENT FAIRE FOUR? 


PAS, VIC! IL FAU- 


AMELIORER LEURS 
CONPITIONS D' EX - 
À TENCE ! 


AJAK QUI N'AVAIT 
PAG LES VEUX DANS 
54 POCHE ,EUT TÔT 
FAIT _DE RÉSOUDRE 
L PROBLE) 








PROTEGE SOUS | 
PU PLASTIQUE 





C'EST UN OISEAU 
FAIT DE MAINS 
D'HOMME, AJAK ! 
NE CRAÏGNEZ 
RIEN ! 
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ORDRE PU JOUR, DOC! D'ABORP , 
VOIR Œ QUE L'ON PEUT FAIRE AVE 
LES HOMMES  SERPENTS | IL FAU- 
DRAIT. ESSAYER DE 
RAMENER LA PAX E 
EUX ET LA TRIBU 


DU CIEL ONT LE \TERRIBLE, 
BIEN ÉTRANGES À LES GARS! 






















AU MÊME MOMENT, LES HOMMES- 
BERPENTS S'APPRÉTAIENT À UN 
NOUVEAU RAID SUR LES TRIBUS 


LES ECLAIREURS 
AVAIENT L'ART 
DU CAMOUFLAGE 
ET L'HELICOP - 
TERE PATROUIL- 
LAIT EN VAIN... 








PAVEZ L'ŒIL, SURTOUT | 
LE MOINVRE FETIT SIGNE 
PEUT SIGNIFIER 


MAIS TOUT 
EST ANORMAL 


VC ! COMMENT 








FL AGE NE Nous 7 QE LE 
û CHEF POI 
D. SAVOIR ! 















CEUR ,LE CARBU - 
RANT N'ARRIVE 








(MBÉCILES | JE PaccrocHez -vous | 
Vols DES ES HOMMES PÈS QUE NOUS 
A L' ANTÉRIEUR ! NS POSES 


ee A4 





ILS ONT L'AIR 
DE RECULER : | 


EUX ! EN\ ee 











(ES CHIENS! \ 


FINIT EN CL; 
\ DE-SAC: 


À N — FAIRE DEMI- 
à 0! 


7 

COUCHES , LES CHIENS | JE LES\ 

VEUX VIVANTS ! ILS FERONT 

VOLER CE MONSTRE - OISEAU 
POUR NOUS ! 


#" ) 


Pr. 











IL FAUT COURIR Eur | 
SECURS , TRAGG | UNE SEULE 
RREUR ET C'EST LA MORT 
FOUR Nous TOUS, a 


VIC ET TRAGG ,EUX , S° ETAIENT POSTES 
AU SOMMET D'UN ARBRE … 
eeangve DS LES 
ONT CAPTURES ET ILS VEU- 
LENT LES OBLIGER À FAI 
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DANS LA CLAIRIÈRE , POC 
ET  HARVEY AVAIENT 
RÉUSSI LA RÉPARATION... 


27 





Pharvey ! 5 C'EST ACHU 
BALANCENT DES\ _{Doc Î JE Vas 
HARPONS ! ILS 
VONT BOUSILLER, 

L'APPAREIL ! 


EMPAREZ- VOUS 
D'EUX : SORTE 





SOUDAIN … 














FROID ! JE VISE AU- PESSUS| 
RAPPROCHE TDi DE DOC ET, 
HARY ,TRAGGY 




















JE NE PEUX PAS | 
iE MOTEUR COGkË, 
NE SAIS PAS 


Tour À Coup, LA VEILLE MITRAIL- 
LEUSE . SUR CHAUFFEE 
EXPLOSA … ee VU 






PEHORS TRAGGY | 
SAUTE | ÇA RISQUE 


à NV EXPIOSER D'UNE | 
NN CONPE 4 L'AUTRE 
& 


NA 





ILS SONT EN l 
NOTRE POUVOIR : 


IREZ ! TUEZ = DES BRIQUES QUI SE \| 
LES | Œ SONT ; DÉTACHENT |! VENEZ 
NOS PIRES $ . À M ‘AIDER Æ LES DÉFAI- 
ENNEMIS, AVEC à. dla 3 D RE! ON VA LES BOM 

AJAK ! û \ 








UNIQUEMENT x 
SUR LES ARCHERS 
GA FERA DES 
ÉCONOMIES DE 
PROJECTILES | 





ALORS , BRUSQUEMENT, LA FORËT 
S'ECARTA.…. 
; C'EST LE 


ë MONSTRE_ LU - 
Ù MINEUX DE LA 
TAMISE ! GRAND JÈ 
DIEUX...L EST 
ENORME 9" 











ATTENTION ! IL. VA HEUREUSEMENT , L' ÉPAISSEUR PES 
ECRASER LE BUILDING TAILLIS  AMORTIT LEUR CHUTE 
ET NOUS AVEC! 








TENONS - 
NOUS AUX 
LIANES ET ES - 


|SAYONS PE GA 
AR Le TN N 1 
à D £ 























és TU PLAISANTES ! 
UNE OUASION DE ILS NOUS TUERONT 
MONTRER Æ GOLA | FLUTÔT QUE PE, 
QUE NOUS SOMMES NOUS CROIRE ! 
DES AMIS IL 
FAUT LA SAISIR | 


TIENS ! ON P\RAIT 
DÉJA OUBLIÉS IL S' 
GDLA ET SES HOMMES 
RETOUR NONS 

À L'HELICOPTÈRE 
VITE ! 






















DANS. LA FORÊT , HOMMES 
ET BÊTES  COMMENÇAIENT A 
ÊTRE A BOUT DE SOUFFLE... 


Feu JE T'ASSURE QUE ÇA MARCHERA 
APRÈS S1 NOUS LES PÉFENTONS 
POURTANT. COMME NOUS L'AVONS, 
FAIT POUR LES HOM 
MES D'AJAK! 






128 














GOLA | LES PEMONS 


AIVEZ VOS CHEVAUX 
Fi CIEL VIENNENT 


SE ME TRE HORS 
$ INTE 





BRAVO ! IL EST TOMBE DANS 
= PANNEAU ! GROS MAIS 





RETOURNONS VOIR 

AJAK ET SA TRIBU ! 

LES HOMMES. SER- 

PENTS N'ATAQUE- 
- ÊTRE, 


HURRAH! 


LES HOMMES \PÉCUVRIR OÙ 8€ CA - 
PEUT. 





JON A REÉUSSA À 
RÉSTAURER CE CA 
MION ET NOUS 54° 
VONS Où TROUVER 














AU MÊME MOMENT AU 
CAMPEMENT DE GOLA... 





DANT NOTRE 
ABSENCE ! 


NP JE PARS AVEC NOS Ÿ 
NUIT VENUE... 
DA eZ GROUPES PEN- 








4 

EN FAIT, MES HOMMES, 

LES DEMONS DU CIEL /ONT VOULU 
Nous TROMPER ET LE 
DÉVOREUR" LEUR OBEIT ! 16 





OLA | NOUS T'AVONS 
SAUVE DU MONSTRE! 
CROIS -NOUS , NOUS, 
VOULONS LA PAIX! 
ÉCOUTE MOI! 


VOUS ! JE FAIS 
UN DEMI -TOUR 
SUR PLACE! 


TIENG | LES BIPONS DÉPÉCHEZ- VOUS , 
D'HUILE QUE NOUS TRANS DEVANT ! ILS ARRI 
FORTONS ME DONNENT, mm VENT À LA, 

UNE IDÉE | PATINOIRE : 











PENCORE UN TOUR DE CES DÉMONS ! GOLA , TOMBÉ DE CHEVAL, ÉTAIT 
JE GLISSE COMME | 
SUR DE LA GLACE . 


CERTAINS . 
ONT QUAND MEME 
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POUSSER, LES 
GARS ! 








GOLA ET SES HOMMES ETAIENT VVENEZ | LS VONT 
LEJA EN VUE. FONCER AU CAMION, 
ON À DES CHANCES 

S'EN SORTIR! 








DISPERGEZ “# È) 
VOUS ET CHERCHEZ! 
A PIED, ILS N'IRONT 

PAS Loin ! 





CEPENDANT , UN GUERRIER DE LA 


TRIBU PE GOLA... 


LES DIABLES 
pu CIEL! UNE 
FOIS DANS ee 
7 NE .ILS SERO 
A NOTE MERCI LA 


GOLA_ ATENDAIT 
IMPATIEMMENT 
LE RESULTAT 





UN GENERATEUR 
DE SECOURS ! 








À _L'INTERIEUR 
DU STADE, VIC 
ET SE AMIS 
FAISAIENT 
L'INVENTAIRE 
DE TOUT CE Qui 
FPOUVAIT" SERVIR 
A LEUR 
DEFENSE ,.. 





KI LES CÂ&ESŸ ParFarr | Doc J'AI 
SONT BONS ! LE /UNE IPEË POUR EM- 
PÊCHER GOLA D'ARRI- 
VER JUSQU'A NOUS | 
VIENS AVEC 
MOI ! 








Œ BE EuEc 
TRIQUE, PLONGÉ 
DANS L'EAU VA 
FAIRE VES | 
MERVEILLES . 


GOLA QUI YA 
EN FAIRE UNE 
l'AH! AH: 





AU MOMENT 
OU LES HOMMES 
SERPENTS 
TRAVERSAIENT , 
TRAGG ET 
HARVEY EN - 
VOYERENT LE 
ŒUEANT ET 
TOUS LES 
CHEVAUX 5E 
CABRÈRENT 
EN MÊME 
TEMFS 


DANS, LA | 
RIVIÈRE . À 





PAS EXACTEMENT | TO 

SIMPLEMENT PE L'ELEC- 

TRICITÉ , AJAK | UN 

JOUR , VOUS COMPREN : 
Z TOUT 


7 

GOLA ET SES 
HOMMES SONT 
IMPUISSANTS | 
C'EST DE LA 


| ON LES JE PENSE AUX 


RRÈTES , VIEUX _ STOCK - CARS | 
AMIS ILS 


REVIENPRONT | 





ÇA Y EST , VIC | JE LES Ÿ 
Al PEJA SORTIS POUR 






HEUREUSEMENT, 
LE SYSTÈME DE 
COMMUNICATION 
£NTRE LES PEUX 
VOITURES 
MARCHAIT 
ENCORE … 





VA LV PAS LE TEMPS N 
VIC ! LES VOILA | 
ILS ONT TROUVE 


PASSAGE ! 


SECY 


UN VRAI DEAR: | 
RAGE EN BEAUTE : 
ÇA VAUT UN AB: 

LSEAU , ÇA: 
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GOLA DEMANDE Æ TOUS \ 
GS GUERRERS DE BL; 
ROUTES 


fs Nous ECHAPPENT 






UNE FOIS DE PUIS: / 7 
AUUMEZ LES 
SIGNAUX POUR 


CONTINU à 
1L FAUT ABSO- 
LUMENT QUE 
NOUS ATTEIGNIONS 
[TON CAMPEMENT, 
AJAK | 











MAIS Sur 
LES HAUTEURS.. 


DE L'ARMEE ! TRAGG 

ET MOI CONTINUONS 

À CONPUIRE | VOUS, RAS 

ALEZ VOUS METRE Pi 

A L'ABRI À | 
L'INTÉRIEUR | 











: GOLA QUE NOUS CNP fe 
PES AR , FRE- , SERA PLUS FACILE D HAP - 
NEZ ES NOUS PER ! ECUTE Ê 

AUDNS ATIRER 













LES ACCÉLÉRATEURS BLOQUES 
AVEC UN BOUT 
DE BOIS .… 














7 
HA! HA! VOYEZ\ 
CŒS FLAMME'! LE 
FEU ! LE FEU, Sa 

D, \ PURIFICATEUR | 44 








BIEN ! AU MUSÉE , MAINTENANT, 
RAGG ! LES AUTRES DOIVENT 
















f 

ENFIN! LA TRI 
D'AJAK VA 

M 'APPARTENIR! / 
JE SERAI LEUR | 
CHEF : AH ! @ 
AU ARS AN 
JVIVE - 4 


GOLA : 
D 











DE LA 
TERRASSE 
D MUSÉE... 


mL < 
TU NE LES NT NON MAIS JE | 
{ VOIS Tou- \Ssus SÛR QU'ILS 
JOURS PAS ,/ N'ÉTAIENT PAS 
DOC ? DANS LES VOITURES! 
LS ONT pü PATES 
à AVANT ! 
j AN 










k / 









? 














JC ET TRAGR / QUELQUE 


DES CHIENS SAUVAGES A saprisri ! DIN 
A BOUT DE SOUFFLE ,[ CHOSE QUI 


( ( PRESQUE DES LOUPS | 
ŒCOURAIENT D'UNE | BRIUE ! LA, SORS TA LAMPE- 
TRATE, VERS LE GA BOUGE | 4 NORCHE, TRAGGY | 
MUSEE 


MAIS 











FA Foupre DES 
DÉMONS DU CIEL! 
CE SONT EUX ! 

EUX SEULS ONT 
LA LUMIÈRE, 
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PUS D'IGSUE , 

VIC | C'EST GOLA 
OU LE CHIENS 
SAUVAGES ! 


PAR LES 
PIEUX ! 








Fu, UT Œ Bouuor \. PMPOSSIBLE DE L'ORIENTER PLUS BAS N 
APRÈS../ POUR UN SEUL ET À ESPERONS QUE LE BRUIT SUFFIRA 4 
: LEUR FAIRE PEUR | 











DÉBARRASSES DES CHE À : JRRENEZ LE 
SAUVAGES , GOLA ET SES BATIMENT 
HOMMES AVAIENT RERRS { D'ASSAUT ! 
LA PISTE .… e - FOUILLEZ | 
7  < d PARTOUT 








NoS_ ENNEM 

SE CACHENT 
PANS CE TEM- 
PL ! (LS SONT 
A NOTRE MERCI! 











LES VOILA ! TOURNEZ LE CANON 

VERS CE CHATEAU D'EAU ! AVEC] |PAS DE PITIE 

UN PEU DE CHANCE IL DOI Y POUR CŒS BOUCHEZ- 
CHIENS ! VOUS LES 

ENNEMIS, OREILLES | 

PE GOLA ; 





ORMIPABLE ! 1 
TA PLEIN A 


1 




















C'EST LE 
DIABLE ! 
AAAAH! AU 

SECOURS" / 


PS 


Vis 
TOUTE L EAU NS JLEUR MAGIE 
DÜ CIEL 5 ECROU) + A (VA Nous 
LE SuR NOUS! \ \ TUER |, 
L 4 \ Ÿ 
\ 











PEMONS CU GEL, \ à /LES TRAÎTRES SONT EN- 
VOUS ME LE PAIEREZ ! qe CERCLES ! QUANP L'EAU 
VOUS. SOUFFRIREZ | SERA PARTIE NOUS 
ce = \ APPROCHERONS ENCORE 

\ PUS | TENDEZ LES 

NC CATAPULTES ! 
2 Re 


D 








[A L'ABRI 
= | ILS Nous 
TZ | BOMBARPENT ! 


SET NN 










D'HEURE PLUS 
TARD ./ 

S ‘ARRÊTÉ RENT 
HORS D'HALEINE 
AU SOMMET 




















BON SANG : OÙ ONT- 

ILS ETÉ PÊCHER 
CES VIEUX 9 
UNIFORMES : 


VE ; 

& LA CABINE | GRIM- 

PEZ ! ILS N ONT 

PAS L'AIR HEU - 
REUX DE NOUS 





fous vous 
TROMPEZ | Noud : 
SOMMES COMME ] INTACT , JE VAIS 
Vous DES EN À‘ É ESSAYER. DE LE 
MIS GOLA. 4 “ À 
IL NOUS FOUR HR ! f.FOuvoIR 


GAGNER UN 
PEU DE 
ER 
» È 


JS KE S 
/VEULENT_ RIEN 
ENTENDRE! AJAK} 
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J'ESPÈRE QUE TRAGG ET HARVEY 
VONT NOUS SECONPER AVEC LE 
BULLPOZER : FAÎTES: 

UR SIGNE ! 

















MÈTRE PAR MÈTRE, L'AUTOBUS S'ARRA- 
CHAT. DU SOL … 





NE T'INGUI 
PAS, Doc |! J'AI 


FPS. LEUR QUE TU CHERCHES 

RETROUVER TON PEUPLE , AJAK! QUE 
TOUTES TRIBUS DOIVERT S'UNIR 
POUR RESISTER À GOLA ET À GES 


NOUS VENONS' E 
AMIS! NOUS AUSSI 
AVONS PEUR DES 
HOMMES-SERFENTE, 
NE CRAIGNEZ | 
RIEN DE NOUS. 
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CEPENDANT, GOLA ET SES HOMMES … OYEZ CES ECLAIRS 
DE SOLEIL LA-BAS.. 
C'EST SUR LES 
ARMES DE GOLA 
ET DE SA TRIBu | 


… POUVAIE 
FAÏRE UNE 
PARELE MAGIE! 
NOUS LES AVONS 
RETROUES | 
EN AYANT ! 


CONSTRUISEZ DES 
BARRICADES ! 
PRÉPAREZ « YOUS 
AU COMBAT | LES 
HOMMES - SERPE) 
ARRIVENT ! 
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ILS SONT ENRAGES\ 

IL FAUT LES ECRA 

SER , POCT AJAK 

ET TOI ME QUIDE - VAGUE 

REZ DANS LA ; : À GOLA LANÉAIT 

x TOUS SES 

HOMMES A 
L'ASSAUT … 








LES VOILA | ILS N'ONT 

JAMAIS VU UNE GRUE 

EN ACTION L'IS NE 
SAURONT PAS OÙ | 
NOUS FRAPPERONS 








J'OUILILS SE 


ŒPENDANT . LA \ SERVENT DE, 
TRBY P'EN_ BAS ! -]  (L'AIGE DE FER 
ETAT PRÊTE 
AU COMBAT, 


ELLE AUSSI... 





FOSEZ -MOI CHEZ 
ALLIÉS ! JE VAS 
NŒR 





ÆHARVEY ET 
TRAGG 
VE ILLAIENT 


SOUS DES TONNES ET DES 
TONNES DE PIERRES ! 





NOS ENNEMIS N'ONT RECULE "AL UNE IDÉE , VIC ! UTILISONS LES 
QUE POUR REJOINDRE LE GROS BUS POUR FORMER UN CONVOI ET 
PE LEURS TROUPES |! S'ILS RE: REJOIGNONS LA TRIBU D ‘AJAK … 


VIENNENT , MEME LES HOMMES AINSI , NOUS SERONS 
DU CIEL NE POURRONT RIEN TOUTE UNE ARMÉE 
CONTRE EUX IL FAUT i 


REGTER GROUPES ! 


VOUS AUS , HOMMES 
HOMMES , MAIS NOUS DU CIEL ! AIPEZ-NOU 
SOMMES TRES HEU - VOTRE MAGIE ! 








VERIFIONS TOUT PE SUITE 
Si EUE EST EN ÉTAT LE 
MARCHE | LA FORCE DE 

CES VIEILES MACHINE 
5 EST ENORME ! 

























mé 
Un REGARDEZ ! NY 80 ! LA LDOMO 
PEU [ ONT REUSSI À \TIVE MARGE, 
AUS | FAIRE MARCHER |TRAGG :OÙ EN SONT PANS 
7ARD..\ LE CHEVAL DE CHENT ,VIC! NOUS /LE COIN ,MON 
N'AVONS PAS VIEUX ! GRIM = 





FER | C'EST LE 
LA MAGIE ! 







p' ESSENCE : 








RAMENER Œ 
QU IL NOUS 
FAUT Î 

PARFAIT ! 





HEUREUSEMENT , L'ANCIEN DÉPÔT. N'AVAIT PAS 
ATIRE. L'ATENTION DES HOMMES :SERPENTS ET 
LS YŸ ENTRERENT SANS ŒUP FERIR... 


QUELLE .&l 
VEINE ! QU'IL EST PLEIN! 
ue LA MEILLEURE SOLU: \ssien 
TION SERAT ENCORE JS 
DE L'EMMENER F 
AVEC NOUS ! 





PE PRENDRAI 
LA LOCO ET TOI 
LE CAMION , 

h poc! 


HURRA-A-H! 
LES HOMMES DU 
CIEL SONT SAINS 
ET SAUFS ! ILS 

SONT LA ! 























ÜNE HEURE PLIS TARP , TOUT LE MONDE 
S'EMPILAIT DANS LES BUS... 
poc | 
TRAGG! HAR - 


REMPLISSEZ LES RÉSERVORS PES Bug , 
NOUS PARTONS IMMÉDIATEMENT ! ALLEZ 
CHERCHER PES BOÎTES 


HÉE ,VIC ! ON 
POUR TRANGPORTER / (PEUT AIDER 


, Nous ? 





QUE LES PIEUX 


IL N°Y A PU Qu À } ! SOIENT AVEC À QU ILS NE NOUS, 
FAIRE LA JONCTION Î z SURVELLENT PA 


AVEC TA TRIBU , | 





RAPIPES QUE LEURS 
CHEVAUX , HEUREUSE - 
MENT | LE POUVOIR 


GOLA 1 ILS NOUS) D'AJAK ITIREZ ,) | [DES HOMMES PU | 


Ÿ ENCERCLENT a AT UEL ET PRECIEUXX ; 
1 (l on s 











7 
QUE PERSONNE Ÿ Æ CRAQUEMENT.. VOUS \ 
NE S 'AFFOLE ! LE\ AVEZ ENTENDU ? SAPRISTI) 


PONT N'EST PAS 
SOLIDE MAIS SI 

LE PREMIER EST 
PAGE , NOUS PAS 
SERONS AUSSI: 

j Eee 








.£ PONT TREMBE! , 





AAAAH 
REGARDEZ ! 
IL S'OUVRE 
EN PEUX ! 
- ET NO 
/ COMPAGNONS GUI 
NOUS SUIVENT ! 
iL_Y A ENCORE 
DEUX BUS PER - 
RIÈRE NOUS! 7 





COUP ,LE PONT 
S ‘EFFONDRA 
DANS UN FRACAS 
ASSOURPISSANT... 


A 








LPS NE PEUX 

/ PAS M ARRÊTER À 
JE NE FEUX PAS 
LAISSER PASSER 
NOTRE SEULE 


155 











Æ PIED Au  Ÿ 
| HARVEY ! 


MAINTENANT I 
JE PEUX EN, 
RPAIRE AUTANT ! 


VENTRE A TERRE! LE PONT S'EST 
NE LES LAISSEZ PAS EFFONPRE ! LES 
HOMMES 
SONT PRECIPITES 
A LA RIVIERE ! 











GOLA, EN SECURITE SUR LE RIVAGE E ‘ PT ALLUMEZ LES PHARES À 

BOUYILLONNAIT. DE RAGE... : MU'ESPÉRE QUE C'EST 

È ; LE BON CHEMIN FOUR 
REJOINDRE TES 


TUERAI DE MA MAIN 
TOUS CEUX QUI 
DÉSOBEIRONT ! 


REGARDEZ CES ETRANGES 

MACHINES |! ELLES APPARTIEN - 
SE LEVAT QUAND NENT SÜREMENT AUX HOM- 
ILS  ARRIVERENT 
ÊT LES HOMMES 
D'AJAF QUI AVAIENT 
VEILE COMME 
CHAQUE NUIT 
DEPUIS SON DEPART, 
W ‘EN CROYAIENT 

PAS LEURS YEUX... 


















A TON PEUPLE /PAS NOUS DÉFENDRE, DANT_ NOTRE ABSENCE 
D'ORGANISER HOMMES Pu CIEL! NOUS NE E SA TRIBU À TROUVÉ 
DEFENSES }SOMMES PAS AGSEZ NOM- & 
BREUX _NOTRE SORT EGT 
ENTRE VOS MAINS! NOUS 


Œ , DEMANDE \ MAIS NOUS NE POUVONS JAK DIT QUE PEN- 
















LES GUERRIERS FORMEZ LES RANGS! 
PE GOLA ETAIENT | ANÉANTISSONS | 
DEJA AUX PORTES \I LEUR ARMÉE ! 
DU CAMP... " AU GALOP ! 


7 

IL Y EN À DEUX, 

EN ETAT DE 

MARCHE, PLUS 

L LA HELICOPTÈRE : 
NES MOTRE 












FMALEDICTION ! LES HOMMES PUY CES AVIONS SERVAIENT A LA 


CIEL UTILISE NT LES OIEAUX VOLTIGE ,ILS SONT TRES 
pu DABLE ILS EN ONT MÈME MANTABLES à EN PASSANT 
DEUX DE PLUS QU AVANT! ET EN REPASSANT AU 
——— DESSUS D'EUX ON — 

FINIRA BIEN PAR } 














LÂCHEZ LES SACS LE SCIURE 
PE FARINE , MAINTENANT ! 
QUELQUES PETITES “ BOMBES* 
VONT ACHEVER DE | 

EMER LA PANIQUE! 


JAAARI ES DE 
= MONS _ VOLANTS 
HA VEULENT NOUS 











AAAH! 
ARRIÈRE ! 
ARRIÈRE ! 





EN RETRAITE ! 
C'EST LA 





JE N EN METTRAIS PAS ALURS , JE VAIS CONTRIBUER 


MA MAIN AU FEU ! IL Ÿ /AU MIRACLE |! TENEZ- VOUS BIEN 
FAUDRAIT UN MIRACLE/ /ET REGARDEZ | IL RESTE ENCORE 
POUR QU IL AGEP-//UNE CHANCŒE DE METRE GOLA DE 
TE LA PAIX NOTRE CÔTE ! ICI, Doc ! J'APFELLE 
CELUI- LA ! VIC ! LE MONSTRE DE LA RIVIÈRE SE 
DIRIGE PAR ICI JE VAIS TENTER VE 
MEN APPROCHER !| 








L'AVION LÂCHA 






UNE IMPORTANTE 


CHARGE LE GAZ 
AU- DESSUS Du 


MONSTRE MARIN 


QUE TOUT CE 
BRUT AVAIT 


/6A MARCHE | D 
COMMENCE 4 ETRE 
ABRUTI ON VA 










POUVOIR 
L'ACHEYER . 















L : = 
TITUBANT , LE MONSTRE OSCILLAIT DE TU ES PRÈT ? 51 LE PLAN DE DOC 
ÉCHOUE ET 51 NOUS N ‘EXTERMI- 

\ PAS CE MONSTRE , NOUS 
PERPONS TOUTE CHANCE DE FAIRE 
LA PAIX AVEC LES HOMMES 
SER. ENS 


TOUTE SA TAILLE AU DESSUS 
Dy RIVAGE 







D J'AI GARDÉ UN 
LES HOMMES — OUR DANS MON 
LANÇONS PE VRAIS ' 
PROJECT ILES | FAISONS 
QUELQUE CHOSE POUR 




























LE MONSTRE EST 
BLESSE Æ MORT !'IL 
N'EN À P POUR 
LONGTEMPS ! NOUS, 
POUVONS ATERRIR 


ÊT TRAGG LANGA 
CONTRE LE MONSTRE 
RAFALE SUR RAFALE.., 



















L'AIR AMICAL 
QU' EST -CE QUI 
SE PASSE ? 


MAIS QUELQUE 
CHOSE P'ÉTRANGE 
SE PRODUISIT 
QUAND, PESCENDUS 
D'AVIONS 
APPROCHE RENT 
DES HOMMES - 
SERPENTE , SILEN- 
CIEUX_, RANGES 
EN CERCLE 
PERRIERE LES 
ANCIENS LIEU - 
TENANTS DE 

GOLA |... 


Publicité pour la France : Edigraph Publicité - 16, rue de Turbigo - Paris (2e) - CEN 59-66 












6 EST GOLA < 


VOTRE CHEF, HOMMES 
SERPENTS ?'NOUS  \ 
VOULONS VOUS OFFRIR 
LA PAX … NOUS 

SOMMES Ici FOUR 
VOUS AIDER 1 








DÉUDEÉMENT 
/ C'EST NOTRE JOUR 
/ VE CHANCE ! AUONS 
PREPARER DES 
RÉJOUISSANCES 
FOUR SŒuER 

















TÉMÉ , L'HIVER 
ETAT ARRIVE 
ET CE FUT SOUS 
LA NEIGE QUE 
SE PREPARA 
6 LA GRANDE  .° 
FÊTE DE LA : © 
? RECONCILIATION … 








°/AAK | NOUS PARTONS EN VILE 
VOIR Si CERTAINS e PTIRENR 
PEUVENT ÊTRE REOCU PES | 
TENANT QUE LA GUERRE EdT 
FINIE , NOUS ALLONS 
NOUS METRE À, 
RECONSTRUIRE 






MAIN: 

























ÆT LE SOIR VENU , HEURE TANT ATENDUE, 
UN GRAND SAPIN FUT DRESSÉ AU CENTRE 
on ALLONS 

AUUMER DES FEU: 
DE JOIE | LES RÈ- 
JOUISSANCES VONT 





TÉEST CHOUETTE, à 
AS VU LES GUIRLANPES 
D 'HARVEY 
LA: BAS 9/5 


Distributeurs pour le Canada : Messageries Québécoises de presse, 1185 rue Hickson à Verdun - Qué. 






ME PLUS CHOUETE , C'EST QUE LES 
NOUVELLES TRIBUS QUI VIVAIENT 
JUSQUE LA ISOLÉES DANS 

LES BOIS DEMANDENT 

A SE JOINPRE 





...ANNONCER ÇA Ÿ 
AU GALOP! 












GA PROMET 





out ! LA CIVILISA-Ÿ EH BIEN! ON A ENCORE 
TION EST. EN TRAIN/DU PAIN SUR LA PLANCHE! 
AJAK ET KROLL VEULENT 
PARTIR DÉS DEMAIN 4 
LA RECHERCHE ? A 

SURVIVANTS ! 










METIENT À 











ATENDANT, VENEZ ! 
LE PINER ET 





VEN CE SONT 


LA } SONT E 
É 


NCHAN 








F- Z 
LES TABLES AVAIENT ÊTÉ PRESSEES A L'INTEREIR 





G 









LE 
MAZETE ! PS 
TU ES AUSSI \ TU SAIS 
BON CUISINIER TOUT IL VA AVOIR 
QUE BON SCIENT 7 FAIRE LA, GROSSE 
TATE : TAISEZ 





vous : 





APRÈS LE FESTIN , À 
RONFLAIENT SUR LES PLACES … 






LORS QUE 


RANDS FEUX DE JOIE 



















.. LES QUATRE MOUSQUETAIRES. PU COSMOS HETAIENT LA | 
MAIN. À CE QUI ÉTAIT POUR EUX LE CLOU LE LA SOIRÉE +. 


JE NE croS 


PAS QU'ILS PUIS 
SENT_ LIRE : MAIS 
C'EST QUAND 
MÈME UNE, 
D BONNE IDÉE. 


6.4 


Oh ! on ! 
REGARDEZ | EN 
CE UN ue DE 
MAGIE 

ua) 





MES Du CI 





AVANT ! IS L' 
RETROUVE 


NT 
3 


f 








VIC, DOC  TRAGG 
ET 'HARVEY. 
SURENT QU'ILS 
AVAIENT. 
DEFINITIVEMENT 
GAGNE. 
QU'ILS N AVAIENT 
PAS PEINE 
EN VAIN…. 
















CES DIFFERENTS ROIS OÙ 
EMPEREUR ONT ON FOINT 
COMMUN. POUVEZ- VOS 
DECOUWRIR LEQUEL 7 


LADA 


b/ 





+ AIA VS 30 SANNY AW AUNVXIOS Ÿ1 
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